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GRATUIT
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À LA HAUTEUR DE SON TALENT
Le mensuel qui vous informe à Lac-Beaupor t, Stoneham, Tewkesbury et Lac-Delage
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DROGUES ET BOUTEILLES CASSÉES DANS LA COUR D’ÉCOLE

LE SKATE PARK, NOUVEAU SOUCI PARENTAL

On avait déjà entendu parler d’une 
certaine problématique entourant le site 
du skate park lors de la belle saison, mais 
jusqu’à maintenant c’était demeuré à l’état 
de ouï-dire. Les langues se sont toutefois 
déliées lors de la dernière séance du 
Conseil d’établissement (CE) de l’école 

Montagnac; séance au cours de laquelle 
l’équipe-école mettait au parfum les autres 
membres du conseil à l’effet que drogues 
de toutes sortes et bouteilles de bière 
cassées seraient régulièrement trouvées 
aux abords du skate park. Rappelons que 
la zone communautaire où l’on trouve les 

modules du skate park compte aussi la 
cour d’école où se tiennent les récréations 
et les activités du service de garde. 

« Chaque matin une tournée d’inspection 
est faite par le personnel de la municipalité 
afi n de nettoyer le site et ainsi éviter le pire 
et mon devoir est d’en avertir les parents », 
d’expliquer monsieur Jean-Yves Thérien, 
président du Conseil d’établissement 
pour qui il est inconcevable de laisser 
cet espace non encadré. « Ce site attire 
maintenant une clientèle non désirée… 
des gens qui consomment et fournissent 
de la drogue à nos enfants », a-t-il ajouté. 
Il ne serait pas rare de voir durant les 
périodes de récréations des membres de 
cette clientèle en train de consommer, et 
ce, aux vus et au su de tous. Le personnel 
de l’école aurait tenté d’intervenir, mais 
certains contrevenants les auraient tout 
bonnement envoyés promener…

LE PROBLÈME S’EST DÉPLACÉ

Consommation et vente de drogue ne 
constituent pas un phénomène nouveau 
sur notre territoire… Auparavant, les 
transactions s’effectuaient dans le 
stationnement du dépanneur ou ailleurs 
autour de la zone communautaire. Depuis 
quelques mois, il y a eu migration vers le 
skate park… « Nos jeunes sont des proies 
faciles. Ils veulent y aller et on comprend 
ce désir, car oui c’est amusant de faire 
des modules en planche à roulettes ou 
en patins à roues alignées… mais à quel 
prix », se questionne M. Thérien ? 

LA COLÈRE GRONDE

Il appert donc que l’on soit devant 
un problème qui ne se produit pas 
uniquement de soir ou de fi n de semaine. 
On comprend que les membres du CE 
soient en colère. « Pourquoi la Municipalité 
n’encadre-t-elle pas le site », se demande-
t-on. « La municipalité parle d’engager des 
intervenants sociaux afi n de sensibiliser les 
jeunes… cette seule solution est rejetée par 
plusieurs au CE… Pourquoi n’encadrerait-
elle pas ce site comme le terrain de tennis ? 
Haute clôture verrouillée, horaire fi xe et 
surveillant… », demande le président du 
CE qui se fait le porte-parole de plusieurs. 
« Nous voulons une cour sécuritaire pour 
nos jeunes. Le personnel de l’école est aux 

aguets et retire les enfants de cette zone 
au moindre doute ». 

DROIT DE RÉPLIQUE

Devant la problématique, Pierre 
Desjardins, directeur des loisirs, de la 
culture et de la vie communautaire est 
on ne peut plus à l’écoute. « Je prends ce 
problème très au sérieux et c’est pourquoi 
lors de la prochaine saison il y aura 
surveillance accrue du site tant par la fi rme 
McKinnon que par la Sûreté du Québec. 
Nous sommes aussi en pourparlers avec la 
Maison des jeunes afi n d’avoir les services 
d’intervenants terrain. Dès qu’un fait nous 
est rapporté, nous communiquons avec la 
SQ qui fait un suivi très serré ».

Sournoise la drogue chez les jeunes, 
personne ne prend ça à la légère. 
Interventions et séances d’information 
sont régulièrement données aux enfants 
par différents intervenants. Toutefois, 
l’éducation ne repose pas uniquement sur 
les épaules de ces bonnes gens. Il nous 
revient de parler ouvertement avec nos 
enfants des réels dangers de consommer. 
Sans vouloir banaliser le joint, il serait aussi 
question de drogues plus costaudes... 

Si vous croyez être témoin de 
quelconques transactions ou de toute 
forme d’intimidation ou de manque de 
respect, n’hésitez pas à communiquer 
avec la SQ. En mai prochain, les jeunes se 
réapproprieront le parc. Souhaitons que 
d’ici là de solides mesures aient été mises 
en place. N’oublions pas que c’est aussi à 
nous tous de prendre nos responsabilités, 
d’en parler, d’éduquer afi n que sereinement 
nos enfants puissent recommencer à jouer 
et à « skater ». 

Le planchodrome de Lac-Beauport a à peine quelques mois que déjà on le pointe du doigt. Les enfants de Lac-Beauport seraient en danger !

CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca
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Qu’est-ce que L’Écho du Lac pouvait bien faire au Centre Bell le 22 novembre dernier ? Voir un Lac-Beauportois rougir sous les honneurs ! Et honneurs, 
il y a eu pour le retrait de son chandail ! Il fallait être là pour entendre les applaudissements quand le numéro 33 a conclu en disant ces simples mots :
« Ce soir, je rentre chez nous ».

Que de choses ont été dites et écrites 

avant et après l’événement ! On a parlé de 

cette détermination qu’affi chait Patrick 

Roy depuis le hockey junior, de son esprit 

compétitif, de son style papillon que de 

nombreux gardiens ont maintes fois tenté 

d’imiter, mais jamais égalé…

Reconnu pour cacher ses émotions - 

quel gars ne le fait pas - Patrick Roy avoue 

avoir été proche des larmes tout au long 

de cet hommage qui lui était rendu. Il a 

qualifi é l’accueil qui lui a été réservé 

d’extraordinaire, au delà de ce à quoi il 

s’attendait. En conférence de presse un 

journaliste lui faisait remarquer qu’il 

semblait avoir l’œil humide au début de 

la cérémonie. « De là où j’étais assis j’étais 

vraiment touché par l’accueil des fans, 

j’ai vraiment apprécié. C’est vrai qu’à ce 

moment j’ai été sur le bord des larmes 

et là je me suis dit, ça y est, je suis dans 

le trouble ». On avait là un Patrick qui 

commençait à laisser tomber l’armure…

Il a tenu à féliciter l’organisation du 

Canadien pour le scénario. « On aurait pu 

s’enfarger facilement dans un événement 

comme celui-là. Il n’ont rien laissé au 

hasard, ça démontre comment le Canadien 

a beaucoup de classe », a-t-il fait remarquer. 

Malgré les 13 années qui l’ont tenu loin 

de l’équipe, on sent dans ses propos la 

fi erté d’avoir fait partie de cette équipe 

avec laquelle il a eu des performances 

mémorables.

La page est tournée et c’est avec fi erté 

et émotion qu’il a revêtu le chandail du 

Canadien. « J’étais vraiment heureux de 

revenir dans la famille », a-t-il confi é. « Il 

n’y a pas de meilleure place que Montréal 

pour gagner une Coupe Stanley »

LE PLEIN D’ÉMOTIONS

« Quand Monsieur Garneau (Richard) 

tentait de prendre la parole et que la foule 

criait encore plus fort, j’en avais la chair 

de poule. On ne peut pas rester insensible 

à ce genre de comportement de la foule, ça 

c’est certain », à poursuivi Roy. C’est vrai 

qu’être témoin d’une telle démonstration 

d’amour du public ça vous remue l’canayen 

comme on dit !

Sa famille l’a toujours grandement 

supporté au cours de sa carrière et le fait 

que l’organisation du CH ait invité ses 

enfants à se joindre à lui sur la ligne bleue 

est une attention que le porteur à vie du 

numéro 33 n’oubliera jamais.

Le brunch retrouvailles que l’on avait 

orchestré en son honneur est aussi 

un moment qu’il gardera en mémoire. 

« J’ai roulé les yeux en apprenant qu’ils 

organisaient un brunch, je me demandais

ce que j’allais bien leur dire. Ça s’est 

très bien déroulé, j’ai revu d’anciens

coéquipiers, on a échangé des anecdotes 

et on a bien ri. […] Carbo a même pris le 

temps de venir alors qu’il aurait dû préparer 

son match » a-t-il dit en soulignant encore 

une fois la grande classe du Canadien.

COACHER LE CANADIEN  ?

Si les Richard, Lafl eur et compagnie ont 

marqué leur génération, Patrick Roy aura 

laissé lui aussi son empreinte. Coachera-

t-il un jour les HABS ? « Ce n’est pas dans 

mes plans » a-t-il répondu en riant. « Carbo 

est le meilleur entraîneur du Canadien 

et j’espère qu’il le restera à vie », furent 

les derniers mots de cette conférence de 

presse au terme de laquelle les journalistes 

ont chaudement applaudi.

Après quoi ce soir-là il est rentré chez 

nous à Lac-Beauport.

LE 33 DE PATRICK ROY

LE RETRAIT DE SON ARMURE 
caro le@lechodu lac . ca

CAROLE ROY
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LE MONT ECHO

POUR Y VOIR PLUS CLAIR…
Après plusieurs mois de consultation, 

voilà que nous étions à l’étape d’accepter 

ou de refuser un changement de zonage 

dans le secteur du Mont Écho. Changement 

de zonage demandé pour un secteur

particulier (HB-310), au départ, au 

nord de l’Éperon, où la construction 

d’unités multifamiliales était possible. 

Un nouveau zonage a alors été présenté 

où la construction unifamiliale serait 

uniquement permise. Toutefois, à ce 

même changement de zonage, on proposait 

que la zone récréative RB-312 (où se 

trouve le Sentier national) soit réduite 

pour faire place à de l’unifamilial… Tout 

cela serait effectué avec des normes 

environnementales strictes, selon M. Jean-

François Villeneuve, promoteur du projet.

La demande d’un référendum sur le 

changement de zonage (et non sur le 

projet) était alors possible. Des gens 

croyant pouvoir arrêter le projet en 

refusant le changement de zonage se sont 

alors manifestés. Toutefois, il semblait 

impossible d’arrêter celui-ci, le propriétaire 

des lieux ayant des droits depuis plusieurs 

années.

 Donc, d’un côté, les citoyens qui veulent 

conserver leur qualité de vie et protéger 

l’environnement qui les entoure. D’un 

autre, la municipalité et le promoteur 

qui évaluent l’aspect fi nancier… Après 

plusieurs discussions, des pas se sont 

faits de chaque côté afi n d’en arriver 

à un consensus… Évidemment, nous 

aurions bien souhaité conserver cette 

forêt et cette montagne (une des seules 

à proximité, non exploitée encore à Lac-

Beauport). Mais nous devions accepter 

une nouvelle version théoriquement plus 

environnementale, ou revenir à la case 

départ avec des possibilités de condos, 

hôtel… et d’un plus grand nombre d’unités. 

Par contre, « 237 » résidences semblent 

encore un grand nombre, si on le compare 

aux « 140 » mentionnés par le conseiller 

à l’urbanisme lors d’une réunion avec les 

gens de la Vallée…

 Comme plusieurs versions circulaient 

face à un possible référendum, des 

résidants de la Vallée se sont mobilisés 

afi n de recueillir l’opinion des gens, 

en quelques heures seulement… Le 

changement de zonage a alors été accepté, 

en espérant maintenant que ces normes 

environnementales soient respectées…

La présence de sols minces entraînerait, 

par exemple, du dynamitage rendant la 

montagne plus fragile. Le bruit, l’érosion 

des sols, les conséquences sur les puits, 

sur la rivière Jaune sont à considérer, et 

ce, pendant 10 ans et plus ! La vigilance 

des citoyens sera d’autant plus nécessaire 

maintenant. Tout cela dans le but de 

protéger ces montagnes qui nous entourent 

et de se souvenir pour quelles raisons nous 

avons choisi d’habiter Lac-Beauport…

Ne serait-il pas intéressant d’évaluer 

d’autres avenues que les taxes municipales 

pour rentabiliser une municipalité qui se 

présente de plus en plus « verte » ? Bien 

sûr, pour éviter un jour de devenir une 

« grande ville dans une petite forêt »…

Merci à tous ceux et celles qui se sont 

impliqués pour défendre ce que nous 

voulons préserver…

Carole Roth et Dave Brisson

OPINION DU LECTEUR

UN SERVICE PERSONNALISÉ 
PAR UNE ÉQUIPE JEUNE ET DYNAMIQUE !

1020, BOUL. DU LAC, LAC-BEAUPORT, QC  G3B 0W8     418 849-2820 WWW.LEDENTISTE.NET

SERVICES  DISTINCTIFS
• Couronnes de porcelaine en une seule séance
• Blanchiment Zoom2
• Laser pour chirurgies mineures
• Orthodontie Invisible (Invisalign) et toutes nos 

radiographies sont maintenant numériques 
réduisant l’exposition aux rayons-X jusqu’à 90%
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ROBERT PLOUFFE, JOURNALISTE À TVA

DANS LA CARAVANE DE L’ADQ

Robert Plouffe couvre la scène politique 
depuis maintenant 10 ans. Il en est à sa 
troisième campagne électorale, c’est-à-
dire d’innombrables voyages en autobus. 
Je monte à bord et suis invitée à avancer 
vers l’arrière… là où se trouve le bureau 
mobile de Robert Plouffe. Il occupe quatre 
bancs où sont logés mini table de montage 
et ordinateur. Sur une tablette, morceaux 
de carottes, traces de beurre d’arachide, 
bouteille d’eau, vestiges de son frugal 

repas.

« Là tu me prends entre une arrivée et 
un départ pour Donnacona, et à 18 h, nous 
quitterons pour Chicoutimi… On vient de 
faire une conférence de presse ce matin à 
l’Académie Saint-Louis », explique-t-il en 
gelant l’image sur le magnéto. Pendant 33 
jours, tout va à la vitesse grand V. On suit 
le chef partout où il va, on fait les images, le 
montage, les directs, on alimente le réseau 
— midi, 17 h et 22 h — et on recommence 
le lendemain. « Rythme excessif, oui, 
mais pas juste pour moi. C’est un travail 
d’équipe avec Guy mon camério et Steve, 
preneur de son et monteur », précise-t-il.

LES AFFECTATIONS

Les affectations relèvent de la direction. 
C’est elle qui a jugé que Robert Plouffe 
serait le mieux placé pour rapporter l’état 
de situation avec Mario Dumont… qui 
risque de s’écraser.

En 2007, Robert Plouffe avait suivi toute 
la campagne d’André Boisclair, idem cette 
année pour Mario Dumont. « Il y a du bon 
et du mauvais dans cette façon de couvrir 
l’événement. Le bon coté c’est que t’as le 
suivi et tout en tête et le mauvais, c’est que 
la même cassette, tu l’entends souvent. Ça 
permet toutefois d’être en mesure de dire 
au politicien qu’il essaie de nous en passer 
une petite vite ! ! ! ! Ça l’oblige à rafraîchir 
son discours », rapporte le journaliste.

SUR LE TERRAIN

Facile la campagne pour le chef de 
l’ADQ ? Il a dû se retourner rapidement 
quand la Commission scolaire qu’il voulait 
visiter a refusé de l’accueillir. « Le pire 
pour Mario Dumont, ce sont ses candidats 
qui se tirent dans le pied avec certaines 
déclarations. Il ne peut plus dire qu’il a 
un jeune parti, ça fait 15 ans qu’il existe », 
de poursuivre M. Plouffe. Malgré ses 
faiblesses, le parti a quand même réussi à 
aller chercher Gérard Deltell… 

« Gérard est là en effet pour prouver que 
l’ADQ peut attirer des gens d’une certaine 
notoriété. Il sera d’ailleurs sur notre liste 
de candidats à toi et à moi », de me rappeler 
sieur Robert.

Tiens, un Robert Plouffe en politique un 
jour ? « Jamais ! Je vois très bien c’est quoi 
la politique. Je leur lève mon chapeau. 
Gérard, je t’admire ! »

DU TEMPS POUR LA FAMILLE

Puisque Québec est une région 
chaudement disputée, les chefs passent 
beaucoup de temps dans la Capitale 
Nationale. Le retour au bercail permet 
donc à Robert Plouffe de ne pas être coupé 
trop longtemps de sa famille. Ainsi chaque 
fois qu’il le peut, il remercie sa douce Renée 
d’être aussi compréhensive et il conduit ses 
deux garçons au point de chute du Relais 
pour que ceux-ci prennent aussi l’autobus 
vers… l’école Mont-Saint-Sacrement.

Qui dit campagne électorale, dit journaliste dans la caravane. 33 jours à suivre un politicien pour rapporter quotidiennement les faits et gestes d’un chef de 
parti ! L’Écho a rencontré Robert Plouffe, journaliste de TVA, affecté à la campagne de Mario Dumont.

CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

le caméraman Guy Renault et Steve Lajoie 
preneur de son et monteur entourent 
 Robert Plouffe. 
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L’AXE EST-OUEST COMME PRINCIPAL ENJEU 
DANS CHAUVEAU

GÉRARD DELTELL, 
CANDIDAT ADÉQUISTE

Ultimement, l’axe routier Est-Ouest 

permettra de relier l’autoroute Laurentienne 

à l’autoroute Henri IV. « On ne parle pas 

ici d’une sortie d’autoroute ou d’une voie 

d’accès. On parle de réaménagement des 

rues. C’est un projet qui, au cours des 

dernières années, a été bien piloté par 

mon prédécesseur, Gilles Taillon. Mais 

là, on sent qu’il y a un blocage au niveau 

provincial », constate M. Deltell. Selon lui, 

le gouvernement fédéral et la municipalité 

appuient le projet, mais le provincial reste 

à convaincre. « C’est une grande mesure 

environnementaliste, car elle évitera aux 

gens de Valcartier ou de Lac-St-Charles 

de faire des détours de 7 ou 8 km, qui 

empoisonnent l’atmosphère », dit-il, lui qui 

a grandi sur le boulevard Valcartier, « son 

pays ».

DE JOURNALISTE À ADÉQUISTE

Lors de la fermeture des salles de 

nouvelles de TQS en août dernier, M. 

Deltell a perdu son poste de journaliste 

politique à l’Assemblée nationale. Après 

deux mois sans pratiquer son métier, il en 

était rendu à un « carrefour » dans sa vie 

personnelle et professionnelle. « Carrefour 

personnel, dans la mesure où mes enfant 

grandissent : ils ont maintenant 17 et 

15 ans et ils sont bien partis. Quand les 

enfants sont plus petits, moi j’aurais eu de 

la diffi culté à conjuguer vie politique et vie 

familiale », affi rme l’homme de 44 ans.

Un contexte familial qui concordait bien 

avec sa situation professionnelle. « La fi n 

des nouvelles à TQS a amené la fi n de ma 

carrière journalistique. Ce qu’on m’offrait 

par la suite dans le métier, c’était surtout 

de faire du commentaire. Alors, tant qu’à 

faire du commentaire, autant faire de 

l’action pure », poursuit-il, lui qui a été 

journaliste pendant 20 ans, notamment à 

TVA et Radio-Canada.

Ses six dernières années à l’Assemblée 

nationale lui ont fait voir l’évolution des 

différents partis politiques et l’ont plongé 

dans le milieu. « Les trois partis m’avaient 

approché à différentes étapes et ça avait 

toujours été non, car j’étais journaliste. 

Mais comme les trois partis pensaient la 

même chose, c’est-à-dire que je pourrais 

faire de la politique, je me suis dit que les 

trois ne pouvaient pas non plus se tromper », 

souligne-t-il, lui qui se dit « passionné de 

politique » depuis son jeune âge. 

De tels changements de camp, comme 

l’a fait aussi l’ex-journaliste Bernard 

Drainville au Parti Québécois, soulèvent 

des questions éthiques dans le domaine 

journalistique. « Ce sont les auditeurs qui 

décident. Dans mon cas, il y a eu un délai 

avant de commencer. Depuis deux mois, je 

n’existais plus publiquement », réplique M. 

Deltell.

Des trois partis, c’est l’ADQ qui 

correspondait à ses convictions. « J’ai vu 

aller l’ADQ pendant six ans sur la colline 

parlementaire. J’ai toujours admiré ce 

parti, qui a le courage de soulever les vrais 

débats et les questions qui sont taboues 

au Québec. Que ce soit sur l’endettement, 

sur le vieillissement de la population, sur 

la place du privé en santé, […] c’est l’ADQ 

qui a toujours été à l’avant-garde pour ces 

dossiers-là », lance-t-il.

SONDAGES

Par ailleurs, lorsque questionné sur les 

sondages, qui placent son parti au troisième 

rang à l’échelle provinciale, il soutient avoir 

choisi l’ADQ par convictions politiques et 

non pas en fonction des sondages. « On vit 

en démocratie et non en « sondagocratie ». 

On ne fait pas de la politique pour le plaisir, 

on le fait par conviction. Moi, j’estime que 

c’est l’ADQ qui est le meilleur porteur 

de ballon actuellement », indique-t-il. Il 

rappelle également que tous les sondeurs 

avaient prévu que le Parti Conservateur 

allait être rayé de la carte dans la région de 

Québec aux dernières élections fédérales, 

mais que ce fut tout le contraire.

Loretteville – Gérard Deltell, ancien journaliste de TQS devenu candidat adéquiste 
dans Chauveau, cible le réaménagement de l’axe routier Est-Ouest comme le 
 principal enjeu électoral du comté.
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Les sondages donnent l’avance aux 
Libéraux, mais qu’en est-il sur le terrain ? 
« Je retrouve des gens que j’avais quittés 
le 26 mars 2007 et leur accueil est 
extraordinaire », affi rme Sarah Perreault. 
De fait, lors de son passage au club de l’âge 
d’or de Lac-Beauport, alors qu’elle était 
accompagnée de Mme Marguerite Blais, 
Ministre responsable des Aînés, elle a 

renoué avec bon nombre de personnes.

Est-ce qu’un tel accueil peut s’avérer un 
bon indicateur sur la tendance du vote ? 
On se souvient de sa grande contribution 
dans des dossiers importants pour la 
région, au cours de son mandat de 2003 à 
2007. Prolongement du boulevard Robert-
Bourassa, agrandissement de l’école 
Montagnac à Lac-Beauport, de Dollard-
des-Ormeaux à Shannon, construction 
d’un plateau de gymnase supplémentaire 
à l’école de l’Accueil à Saint-Émile. 
À Stoneham, elle avait participé à la 
concrétisation du réseau d’aqueduc pour 
la 1e Avenue. 

LES ENJEUX ACTUELS

La préoccupation commune pour tout 
le comté de Chauveau est sans contredit 
les places en garderie. Pour corroborer 
l’importance et le besoin réel de places, 
voici des chiffres éloquents : Femmes en 
emploi (15 ans et +), taux d’emploi : 64,6 %. 
Femmes qui travaillent dans le comté, 
donc à l’intérieur du périmètre : 60,6 % 

La création de 15 000 nouvelles places 

au cours des deux prochaines années dans 
des garderies à 7 $ portera le nombre de 
places disponibles à 235 000.

À Lac-Beauport, on se penchera 
à nouveau sur la capacité de l’école 
Montagnac puisqu’il est toujours question 
de débordement pour l’année scolaire 
2009-2010. À cet effet, Sarah Perreault 
s’est entretenue avec Jean-Yves Thérien, 
président du Conseil d’établissement. « On 
va regarder ça de très près. Il faut voir les 
prévisions de la commission scolaire, les 
analyser et trouver les solutions. C’est sûr 
qu’on peut faire avancer ce genre de dossier 
quand c’est nécessaire », précise-t-elle. « Je 
considère qu’elle est la meilleure candidate 
pour travailler avec les parents dans ce 
dossier de débordement et je n’hésite pas 
à l’appuyer pour les prochaines élections », 
confi ait M. Thérien à l’Écho. 

Parmi les autres projets chers aux Lac-
Beauportois, on a la piste cyclable, un lieu 
de diffusion pour les artistes et ce projet 
de résidences pour personnes âgées. « Lors 
de ma rencontre avec le groupe d’âge d’or, 
on a appris que le projet des Habitations 
St-Dunstan était déposé et que ça 
cheminait très bien. Au-delà du fait qu’il y 

ait des étapes pas toujours agréables dans 
l’élaboration d’un projet, il est heureux de 
voir que celui-ci fait consensus », a avancé 
Mme Perreault. « Il ne faut pas tenter 
d’avancer dans l’adversité », avait fait 
remarquer Marguerite Blais.

« Ce n’est pas au gouvernement de 
s’imposer dans ce genre de projet, il faut 
que ça vienne du milieu et c’est ce que 
vous avez fait ».

À Stoneham on veut un complexe multi 
sport dans lequel on pourrait inclure un 
local pour la Maison des jeunes, ce qui ne 
serait pas un luxe il faut l’avouer.

Du côté de Lac Delage, il n’y a pas de 
gros projets en tant que tels… Sauf bien 
entendu l’entretien des routes. 

Pour Lac St-Charles, l’axe est-ouest 
est assurément le plus gros enjeu. D’autre 
part, on aimerait bien là aussi avoir des 
infrastructures sportives, une piscine 
intérieure.

Toutes ces demandes, Sarah Perreault 
les écoute attentivement et « dès le 9 
décembre je m’y mettrai », a-t-elle affi rmé.

Avant même son élection en 2003 dans Chauveau, Sarah Perreault s’impliquait activement dans la région. Elle a toujours été convaincue que c’était avec les 
Libéraux que l’on pouvait faire avancer les choses. Certitude qu’elle a encore aujourd’hui. 

SARAH PERREAULT ET LES LIBÉRAUX

UN ENGAGEMENT DE COEUR
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

Lors de la rencontre au club d’âge d’or de 
Lac-Beauport. Denis Carbonneau, vice-pré-
sident des Habitations St-Dunstan
et le docteur Claude Drouin entourent 
mesdames Sylvie Chartier, Sarah Perreault 
et  Marguerite Blais.
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CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

FRANÇOIS AUMOND, CANDIDAT AU PQ DANS CHAUVEAU

LA POLITIQUE C’EST EMBALLANT !

François Aumond milite depuis de 
nombreuses années pour le Parti Québécois. 
« J’étais étudiant et déjà je m’impliquais pour 
la cause et dans différentes associations, à la 
mesure de mes disponibilités bien entendu », 

a précisé le docteur Aumond. C’est vrai que ses 
implications étudiantes et ses engagements 
communautaires sont nombreux. N’est-ce 
pas là un trait caractéristique du médecin ? 
Être à l’écoute de l’autre, vouloir son bien, 

trouver une solution à son problème, l’aider 
à cheminer… « En politique, ce sont les 
mêmes préoccupations à la différence que 
là, je peux accorder plus de temps aux 
gens. En médecine, le contexte actuel ne le 
permet malheureusement pas. Les cliniques 
sans rendez-vous arrivent à combler des 
problèmes ponctuels chez les patients, et 
c’est très bien. Toutefois, il y a un manque 
criant de médecins de famille et je suis bien 
placé pour en parler ».

LE CONSTAT DU MÉDECIN
ET DU POLITICIEN

Son parti n’en porterait-il pas une part 
de responsabilités ? « Il faut se rappeler que 
le virage adopté par Jean Rochon a sauvé 
le système de santé, on a eu là un virage 
ambulatoire solide. Par la suite, les mises à 
la retraite n’ont lésé personne, puisque ces 
médecins et infi rmières allaient se retirer 
deux ou trois ans plus tard. Il faut aussi savoir 
que les retraités ne sont pas rares à revenir 
prêter main-forte » a-t-il affi rmé. On revient 
donc à la base, il y a un sérieux manque de 
médecin au Québec si l’on doit faire appel aux 
retraités ? « C’est évident, mais ce n’est pas la 
faute au Parti Québécois, car il a fait ce qu’il 
fallait faire. C’est le gouvernement suivant 
qui a créé la situation que l’on connaît. Un 
patient, un médecin, voilà un des éléments 
de notre plate-forme nationale ». S’il est élu 
le 8 décembre prochain, François Aumond 
entend bien en faire son cheval de bataille. 

LES FAMEUSES GARDERIES

Lui-même père de trois enfants, un 
quatrième étant attendu début 2009, il est 
parfaitement conscient de manque de places 
en garderie. « On ne se questionne pas pour 
la rentrée scolaire et il faut qu’il en soit ainsi 
pour la garderie. Un enfant, une place, voilà 
ce que nous prônons et ce à quoi nous nous 
engageons », explique le père de famille en 
précisant qu’il s’engage personnellement à 
faire bouger les choses, car ce n’est un secret 
pour personne, notre secteur est l’un de ceux 

où le manque se fait le plus sentir.

ON AIME ÇA LA POLITIQUE

Et puis, on aime ? « C’est emballant même 
si c’est 100 % de mon temps qui y passe ! Le 
jour, il y a de nombreuses rencontres, les 
soirées où il n’y en a pas sont consacrées 
à la lecture de dossiers », dit-il. Il consacre 
plus de 12 heures par jour à la politique, 
trois matinées par semaine à la clinique. « Je 
réserve aussi deux heures quotidiennement 
à mes enfants, c’est primordial. Oui je suis 
médecin, je tente une entrée en politique, 
mais je suis d’abord et avant tout père et 
heureux de l’être ». 

DEUX QUALITÉS CHEZ
VOS ADVERSAIRES

« Gérard Deltell m’impressionne. Il a un 
côté humain, près de gens, absolument 
incroyable. On sent vraiment la femme 
d’action chez Sarah Perreault. Ce sont deux 
personnes que je respecte énormément », ne 
craint pas d’affi rmer le candidat péquiste. 

Depuis son investiture, François Aumond ne compte plus ses heures sur le terrain. La politique l’emballe. Écouter et faire avancer les choses, c’est son objectif. 

François Aumond se fait rassurant, s’il est 
élu, il est déjà convenu qu’il continuera à 
faire ses consultations à la Clinique des 
Galeries.

Affilié à :

418 841-1850

DÉCOUVREZ Assurances VR solutions  – motoneige

• 10 % de réduction si vous assurez plus d’un véhicule
récréatif (VTT, moto, motoneige, caravane et autocaravane)

• Carte familiale gratuite d’AirMédic, un service d’ambulance
aérienne

Un service professionnel et
personnalisé dans votre région!

Aussi disponibles

Les assurances Plamondon, Croteau inc.
Cabinet en assurance de dommages
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Jean Charest et Sarah Perreault à bord de 
la caravane. Plutôt confortable l’autobus
du PM..

CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

RENCONTRE AVEC JEAN CHAREST

DANS LA CARAVANE DU PM

Diffi cile de passer à côté du discours du 
Trône. En commentant la réponse offi cielle 
de Stephen Harper en matière de sécurité 
d’emploi, Jean Charest dit que celui-ci 
« pourrait changer la loi de l’assurance emploi 
pour prolonger la période de prestation, 
le temps qu’un travailleur reçoive de la 
formation ». 

Que dites-vous à ceux qui n’en veulent pas 
d’élections ? « Un gouvernement minoritaire 
n’a pas ce qu’il faut pour gouverner en 
période d’incertitude économique, ça prend 
de la stabilité. Je comprends très bien que les 
gens ne souhaitent pas d’élections, car tout 
à coup on entre dans leur vie massivement 
pendant une période de 33 jours, c’est 
incommodant », faisait-il observer. N’entre-
t-on pas plutôt dans la vie du PM ? « Oui, ça, 
c’est vrai et mes adversaires y contribuent 
aussi un peu » a-t-il commenté en riant.

SATISFAIT DE LA CAMPAGNE ?

Oui et les gens vont aller voter, pas de 
doute là-dessus selon lui. « L’enjeu est 
tellement important, l’économie et cette 
crise appréhendée. Ce n’est pas parce que 
nos institutions sont faibles, au contraire, 
car le Canada et le Québec c’est l’exception 
qui confi rme la règle par rapport aux États-
Unis et à l’Europe, car mieux réglementés, 
mieux capitalisés. On n’a pas eu la crise des 
subprimes […], mais notre économie est une 
des plus ouvertes au monde, c’est pourquoi 
le ralentissement nous affecte, […] Nous 
n’avons pas de marché intérieur », a précisé 
Jean Charest. « Avec 300 millions d’habitants 
aux É.-U., c’est 15 % des économies qui 
dépendent des exportations. Ici, nous 
sommes 7,7 millions et ce sont 50 % de nos 
économies qui en dépendent. Ça va nous 
rattraper et la question devient la suivante : 
à qui devrait-on faire confi ance dans une 
période de ralentissement économique ? Qui 
présente un plan et une équipe solide ? Nous 
on le fait. Il faut voir la crise économique en 
deux temps : la tempête et l’après. On croit 
beaucoup aux infrastructures à court et à 
long terme. Sarah me parlait de l’axe est-
ouest dans Lac Saint-Charles… C’est un gros 
projet que l’on va faire. Ça crée de l’emploi à 
court terme et c’est bon pour l’économie, car 
c’est structurant », soutient-il. 

PLACES EN GARDERIE

Le 7 novembre dernier, Jean Charest 
annonçait la création de 15 000 nouvelles 
places au cours des deux prochaines années 
dans des garderies à 7 $, portant ainsi le 
nombre de places disponibles à 235 000. 
Dès le 1er janvier 2009, un nouveau crédit 
d’impôt va permettre aux familles d’avoir 
accès à des places dans le privé à 7 $ par jour. 
De 80 000 $, le revenu familial admissible 
sera haussé à 125 000 $. 

EN VRAC

Deux qualités chez vos adversaires ? 
« Monsieur Dumont est un homme 
intelligent, un bon communicateur. 
Mme Marois a de l’expérience, c’est aussi 
une bonne communicatrice. Ce sont 
là deux qualités que je leur reconnais, 
parmi plusieurs autres… mais vous 
m’en demandez juste deux… Je pourrais 
vous en nommer bien d’autres, mais par 
modestie… », a-t-il répondu en souriant. 

Qu’est-ce qui vous manque le plus 
de la maison pendant cette campagne 
électorale ? « Les enfants et l’occasion de 
cuisiner en famille, d’aller faire les courses ». 
Vos spécialités ? « Je fais du canard sur 
le BBQ, une recette d’huîtres de Daniel 
Vézina, mais que j’ai adaptée. […] Je ne suis 
pas un technicien de la cuisine, mais j’aime 
beaucoup cuisiner ». Tentant de s’inviter, 
mais on se garde tout de même une petite 
gêne… c’est le Premier ministre après tout !

Mercredi 19 novembre, 19 h et des poussières, votre journaliste monte à bord de la caravane du chef du Parti Libéral. Tiens, on arrive en pays de 
 connaissance ! Sarah Perreault assistera à l’entrevue que j’aurai avec Jean Charest. 

CHANSONNIER
7 SOIRS SUR 7
DU LUNDI AU VENDREDI

MENU MIDI

SUR LE MENU À LA CARTE (À PARTIR DE 16 H 00)

DIMANCHE SOIR DES

DAMES

POUR 2 PERSONNES (À PARTIR DE 16 H 00)

LUNDI

FAJITAS

(À PARTIR DE 16 H 00)

MERCREDI

AILES

SALLE À MANGER (À PARTIR DE 17 H 00)

MARDI

SUSHI

LES FRÈRES TOC C’EST AUSSI

10% de rabais*
sur les sushi pour emporter.  
Consulter la section menu sushi de 
notre site web pour faire votre choix.  
Prévoir au moins une heure pour la 
préparation de votre commande.
*ne peut être jumelé à aucune autre 
promotion

1,25$

24,95$

(À PARTIR DE 16 H 00)

MERCREDI

PÂTES 25%
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À Kogelo, les fêtes de Noël n’ont pas 
vraiment leur place. Pourtant, le 4 
novembre dernier, les villageois recevaient 
leur plus beau cadeau, celui de voir un 
« fi ls du pays » accéder à la plus haute 
marche du pouvoir dans le pays considéré 
comme le plus puissant du monde par les 
Kényans. « L’Amérique, on s’en vient » titrait 
un journal national, le « Daily Nation » le 4 
novembre 2008.

PAUVRETÉ VERSUS L’ESPOIR

Pour beaucoup, l’élection de Barack 
Obama va non seulement changer en bien 
l’avenir des populations noires à travers 
le monde mais également profi ter aux 
Kényans, particulièrement à la province 
de Nyanza, fi ef du clan Obama, région 
située à proximité du Lac Victoria et à une 
centaine de kilomètres de la frontière avec 
l’Ouganda, jusqu’alors quasi ignorée des 
touristes qui lui préfèrent de toute évidence 
les parcs nationaux du Masai Mara, du Tsavo 
ou encore d’Amboseli. « Cela va améliorer le 
commerce entre le Kenya et les États-Unis 
et la pauvreté va être allégée », se convainc 
Faith Apiyo, une résidente de Kisumu, ville 
située dans la province de Nyanza à environ 
deux heures de route de Kogelo. D’ailleurs, 
au moment de quitter le village de Kogelo, 
on installait déjà les pilonnes destinés à 
desservir en électricité la modeste maison 
au toit de tôle de Mama Sarah, première 
résidente à pouvoir bénéfi cier de ce 
privilège.

Ces élections sont l’espoir de tout un 
peuple. Dans l’école secondaire rebaptisée 
« Sénateur Obama » depuis la dernière 
visite du nouveau président américain en 
août 2006, on manque encore cruellement 
de matériel mais on veut devenir médecin, 
avocat, enseignant… et même président. 
Des travaux de réfection du chemin qui 
mène au village ont même été commencés 
bien qu’aucun projet d’asphaltage ne soit 
prévu pour le moment. Quant à Mama 

Sarah, âgée de 86 ans, elle est devenue une 
star au pays et probablement la grand-mère 
la plus célèbre au monde. Par conséquent, 
des murs grillagés surmontés de barbelés 
entourent désormais sa petite maison 
sécurisée par une cohorte d’hommes armés 
pour dissuader les curieux d’approcher, qu’il 
s’agisse de journalistes ou d’individus mal 
attentionnés espérant dérober sa maigre 
fortune.

UNE EXPÉRIENCE INOUBLIABLE

Pour moi, comme photoreporter, 
Kogelo restera une expérience unique, 
intense et exceptionnelle, tant sur le plan 
humain que sur le plan photographique et 
journalistique.

Le Kenya est un pays aux multiples 
ressources mais qui hélas, se relève 
chaque fois avec embarras de ses affres 
politiques. Corruption, attentats, relents 
post-colonialistes, pauvreté, demeurent 
des cicatrices bien diffi ciles à refermer. 
Les beaux quartiers poussent comme 
des champignons à Nairobi, or à quelques 
kilomètres de là, au bidonville de Kibera, 
étalé sur une cinquantaine de Km2, on vit 
dans la misère la plus sordide, les pieds 
nus dans la boue, quelquefois avec le 
sourire aux lèvres. Celui de l’espoir sans 
doute ? L’élection d’un frère viendra-t-elle 
transformer des rêves en réalité ? 

Le 5 novembre dernier, des milliers de personnes à travers le monde écoutaient avec émotion le discours de la victoire du nouveau président américain, 
Barack Obama. Comme vous, j’ai eu le sentiment de vivre un moment historique, d’autant plus troublant que c’est à Nyangoma Kogelo, province de Nyanza, 
Kenya, au cœur du village de Mama Sarah, la grand-mère paternelle par alliance de Barack Obama, que j’apprenais la nouvelle qui allait transporter de joie 
cette petite communauté Luo de quelques centaines d’âmes sans eau courante ni électricité pas même répertoriée sur les cartes et que l’on atteint par une 
piste de terre rouge cahoteuse. L’élection de Barack Obama changera-t-elle le destin de ce petit village ignoré du monde il y a encore à peine trois ans ? 
C’est ce qu’espèrent de tout cœur ses habitants. Pourtant, dans les environs, on meurt encore de la malaria ou du sida, les élèves de l’école secondaire se 
partagent les quelques livres de classe disponibles et certaines personnes continuent de survivre avec moins de 100 KSH par jour (environ 1,50 $). 

AU COEUR DE NYANGOMA KOGELO AVEC MAMA SARAH

LES ÉLECTIONS AMÉRICAINES VUES DU KENYA
LAËTITIA BOUDAUD

l ae t i t i a@lechodu lac . ca

Mama Sarah, grand-mère paternelle de 
Barack Obama. (c) Laëtitia Boudaud.

418.653.0488

LAC-BEAUPORT
Hâvre de paix, lac Morin 349,000$

LAC-BEAUPORT
Site enchanteur!  369,000$

LAC-BEAUPORT
Chaleureuse! Terrain intime. 229,000$

LAC-BEAUPORT
Chaleureuse! Vue sur le lac et le Relais. 324,900$

NOUVEAU

THETFORD-MINES
Unique! Ancestrale bordée par la rivière Bécancour. 349,000$

NOUVEAU

LAC-BEAUPORT
Conviviale! Terrain intime avec pisc. creusée. 289,000 $

VENDU 

EN 10 JOURS

À  toute ma distinguée clientèle, 
heureux temps des Fêtes !
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CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

PLATINE COMMUNICATION ET L’ÉCHO DU LAC

PLUS ACCESSIBLES QUE JAMAIS

Nouvel envol pour Platine 
Communication. L’entreprise qui existe 
depuis plus de 15 ans avait commencé à 
Québec sur le boulevard Jean-Perrin. Pas 
moins de 24 personnes y travaillaient 
avant que Michel n’entreprenne un virage 
majeur. « Il y a deux ans, après la naissance 
de ma fi lle, j’ai décidé de ne plus travailler 
12 h par jour, sept jours sur sept. Dans ce 
changement radical, j’ai amené Platine à 
Lac-Beauport, dans ma résidence, avec 
une équipe réduite. Avec l’autoroute 
électronique, peu de gens savaient que nous 
étions rendus ici. Aujourd’hui je suis fi er 
d’annoncer que Platine et L’Écho du Lac 
ont maintenant pignon sur rue au 1020-C 
boulevard du Lac. Ce nouveau local nous 
permet d’offrir à la population des services 
intégrés de communications dignes des 
agences de publicité dites effi caces. On est 
accessible plus que jamais !

Outre l’embauche d’un chargé de projets 
et d’un représentant qui va démarcher 
Platine et L’Écho du Lac, l’entreprise 
ne sera pas plus grosse, mais deviendra 
un incontournable pour tous les gens 

de notre territoire. Incontournable, car 
Platine c’est une agence haut de gamme 
de communications intégrées, une agence 
d’envergure nationale. « J’ose espérer que 
nous aurons des demandes de soumissions 
de nos municipalités », avançait-il. Lac-
Beauport ne doit-elle pas refaire son site 
Internet ?

QU’EST-CE QUE
PLATINECOMMUNICATION ?

 C’est une agence de publicité multi 
disciplinaire qui oeuvre dans tous les 
domaines de la communication : graphique, 
relations publiques, placements médias et 
tout ce qui touche le monde du web et les 
sites Internet. « On est très fort en image de 
marque et en développement stratégique 
marketing. Le but ultime de Platine est 
de faire que ses clients vendent plus, et 
souvent ça passe par l’amélioration de 
l’image. Bien entendu ça bifurque toujours 
par le web et plus ton site est simple et 
effi cace, plus il va rapporter », affi rme le 
président de Platine Communication. 

FIER DU JOURNAL ?

L’Écho du Lac a vu le jour il y a un peu 
plus de deux ans. Les gens d’affaires y 
croyaient alors que d’autres doutaient, car 
c’est petit Lac-Beauport. « Agrandir notre 
territoire de distribution jusqu’à Stoneham 
- 10 000 copies au total - a donné un souffl e 
intéressant avec une masse d’effi cacité 
publicitaire beaucoup plus performante. 
Ainsi, le bassin de population devenait assez 
grand pour que les publicités rapportent 
aux annonceurs. Oui j’en suis fi er, car il 
est beau graphiquement grâce à Platine 

Communication et très intéressant grâce 
à l’équipe de rédaction que tu diriges… 
(Ouf !). Ces deux pièces maîtresses en font 
un journal extraordinaire », a-t-il affi rmé. 
Ajoutons que L’Écho du Lac est un des 
seuls mensuels au Québec à être distribué 
par Postes Canada, ce qui en garantit la 
distribution à 100 %.

INCLURE LA CHRONIQUE
DANS L’ÉCHO

C’est un rêve qu’il caresse depuis le 
début. Ça faisait d’ailleurs partie de la 
première discussion qu’il a eue avec le 
maire en 2006. Plus de la moitié des 
hebdos du Québec possèdent les mensuels 
municipaux dans leurs journaux avec une 
distinction graphique » expliquait Michel 
Beaulieu. « J’ai fait mes preuves et je crois 
que la Chronique trouverait très bien sa 
place dans l’Écho mais on n’est pas rendu 
là », confi ait Michel Beaulieu. 

Enfi n, s’est exclamé Michel Beaulieu, président de Platine Communication et éditeur de votre indispensable Écho du Lac ! Les deux entités ont enfi n pignon 
sur rue sur le boulevard du Lac, la porte voisine de la Caisse Populaire. 
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Je suis arrivée au Royaume-Uni au début 
septembre. L’Oxford Brookes University 
est relativement récente et fonctionne 

sensiblement de la même façon que 
l’Université Laval. La principale différence 
concerne la manière dont les cours sont 
donnés, en fait ici les cours sont divisés en 
deux : une heure de cours magistral et une 
heure de séminaire ( c’est-à-dire échanger 
avec les autres étudiants et le tuteur sur 
des sujets reliés à la matière du cours). 

 J’habite dans une des résidences 
universitaires, à environ cinq minutes de 
marche du campus principal. Nous sommes 
six étudiantes partageant l’appartement. 
En fait, j’ai ma propre chambre, mais nous 
partageons cuisine et salle de bain. Le but 
de cet échange ? Améliorer mon anglais 
et vivre une expérience inoubliable ! Je 
pense bien avoir atteint mes objectifs. 
Pour l’anglais, je dois quand même dire 
que le premier mois n’a pas toujours 
été facile. J’avais parfois de la diffi culté 
à comprendre l’accent britannique, et 
j’ai aussi dû rapidement apprendre une 

foule de nouveaux mots. J’avais déjà un 
niveau intermédiaire d’anglais, mais le 
fait d’être « plongée » dans l’anglais au 
quotidien accélère la compréhension. J’ai 
quand même eu mon lot de « pouvez-vous 
répéter ? » quitte à parfois déclencher 
des fous rires de mes amis avec une 
prononciation bâclée ! Heureusement, cela 
est derrière moi et j’arrive maintenant à 
bien comprendre et à me faire comprendre 
facilement ! Évidemment, il a aussi fallu 
que je m’adapte à une nouvelle routine, à 
vivre différemment. Voici d’ailleurs en vrac 
quelques différences culturelles que j’ai pu 
remarquer depuis les trois mois que je suis 
ici. 

POUR LA GASTRONOMIE,
ON REPASSERA !

D’abord, les Anglais sont très polis. Ils 
s’excusent sans arrêt et utilisent des mots 

comme « lovely » ou « Darling » pour nous 
parler même quand on ne les connaît pas. 
Côté gastronomie, ce n’est pas là le point 
fort des Anglais…à part le Fish and chips 
et le jacket potatoes ( patates au four avec 
du fromage ou autre garniture), qui sont 
les « mets nationaux », il n’y a pas vraiment 
d’autres mets savoureux. Qui plus est, ces 
mets ne sont pas très santé… tout comme 
la nourriture en général ici. Dans les 
épiceries, le choix de mets congelés est très 
impressionnant. Il y a même une épicerie 
qui vend seulement du congelé et des mets 
déjà préparés à très bas prix. Cela m’a fait 
réaliser que les Anglais ne semblent pas 
cuisiner beaucoup. Par contre, ils aiment 
bien boire quelques pintes de bière ! On dit 
même que la vie des Anglais tourne autour 
du pub… il suffi t de vivre ici quelques 
semaines pour s’en rendre compte. 
Attention, les pubs ferment maximum à
23 h, alors vaut mieux sortir tôt ! Une 

Bonjour chers lecteurs de l’Écho du lac ! Vous avez sans doute remarqué mon absence des pages ces derniers mois. Je participe en effet à un programme 
d’échange international dans le cadre de mon baccalauréat en communication publique à l’Université Laval. Ce programme d’échange permet d’étudier 
durant une session à l’étranger. Les cours suivis sont alors comptabilisés dans notre cursus. J’étudie présentement à l’Oxford Brookes University, dans la 
ville d’Oxford, au Royaume-Uni. 

LES VOYAGES FORMENT LA JEUNESSE

UNE JOURNALISTE DE
SOPHIE-ANNE TREMBLAY

Autorisé par Yvon Robitaille, agent officiel de Sarah Perreault

Pour une députée PRÉSENTE
dans Chauveau

Continuer le développement des places en garderie à contribution réduite;

Travailler à la réalisation de l’Axe est-ouest pour relier Lac-Saint-Charles 
à l’autoroute Henri IV;

Appuyer les projets d’infrastructures sportives tels que les terrains de soccer 
et parcs familiaux à Lac-Saint-Charles et à Saint-Émile notamment;

Soutenir le projet de complexe multisport à Stoneham, incluant la maison des jeunes;

Favoriser le projet de piste multifonctionnelle à Lac-Beauport;

Promouvoir le projet de bibliothèque municipale à Shannon;

Poursuivre le développement des groupes de médecine familiale dans le comté;

Supporter la Municipalité de Shannon dans le dossier de l’eau potable.

« La famille est au cœur 
              de mes préoccupations. »

Comité de Sarah Perreault
11 371, boulevard Valcartier
Québec (Québec)    G2A 2M4

Téléphone : 418 842-0622
Télécopieur : 418 842-3365
chauveau@bellnet.ca

www.plq.org

Sarah
PERREAULT
Chauveau

Je m’y engage !
Sarah Perreault
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boisson très populaire : le cidre. Le cidre 
se vend en canette comme de la bière, 
il n’est pas cher et très bon ! Une autre 
particularité anglaise, les robinets. Ici, il y 
a deux robinets distincts et éloignés l’un de 
l’autre… ce qui fait que soit que l’on se gèle 
les mains ou bien on se les brûle. De plus, les 
Anglais ne s’habillent pas convenablement 
par rapport à la température. En effet, 
même à une température de 5 ou 6 degrés 
on peut toujours voir des gens marcher 
dehors sans manteau, ni veste. 

HISTOIRE FASCINANTE

L’Angleterre est un pays fascinant tant 
sur le point de vue de l’Histoire que de 
l’architecture. Chaque ville, et chaque 
bâtiment regorgent d’histoire qui remonte 
bien souvent à plusieurs centaines 
d’années. Et que de personnages illustres 
y ont vécu ! l’écrivain J.R.R. Tolkien 
(Seigneurs des anneaux) a habité ici à 
Oxford. Lewis Caroll s’est inspiré de la 
vie d’Oxford pour écrire l’histoire Alice 
au pays des Merveilles. Le pharmacien 
Howard Finley a découvert la propriété de 
la pénicilline en 1940…De plus, comme 

l’Angleterre est la patrie d’Harry Potter, on 
y retrouve plusieurs endroits de tournages ! 
À Oxford se trouve justement le Christ 
Church College, là où ont été tournées les 
scènes de la Grande Salle (salle à manger) 
dans les fi lms d’Harry Potter. 

J’ai évidemment voyagé durant mon 
séjour. J’ai visité Londres, qui se trouve à 
1 h 30 d’Oxford, les fameuses roches de 
Stonehenge, la ville de Bath, et Édimbourg, 
la capitale de l’Écosse. Que d’histoire que 
l’Angleterre ! De plus, par mes échanges 
avec mes colocataires j’ai accru ma 
connaissance de pays telles l’Allemagne, 
la Malaisie et la Turquie. 

J’ai rencontré des gens venant des quatre 
coins du monde, visité plusieurs endroits 
formidables et réellement amélioré mon 
anglais. En somme, je crois que voyager 
seule a aussi été un autre défi , car même 
si j’avais un cadre scolaire et un endroit où 
loger, le fait de ne pouvoir compter que sur 
soi m’a rendue plus autonome. 

C’est vrai que les voyages forment la 
jeunesse !

L’ÉCHO CHEZ LES ANGLAIS

La grande salle dans Harry Potter.

Un support personnalisé pour un équilibre parfait 

Vos pieds sont la FONDATION de votre corps

Services d’orthèses plantaires sur mesure

Richard Villeneuve
Orthesia
Distributeur d’orthèses plantaires

Reconnu par le Ministère
de la Santé pour assurance

Services offerts :
Chiropratique • Physiothérapie • Massothérapie

Orthèses plantaires • Rééducation posturale
Acupuncture • Autres spécialités

CSST et SAAQ acceptées

1020, boul. du Lac, Lac-Beauport
Tél.: 418 849-9566

ORTHÈSES PLANTAIRES
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ÉDITORIAL

UNE SOIRÉE INOUBLIABLE !
Ne vous méprenez pas. Je n’étais pas 

un fan du Canadiens lorsque Patrick Roy 
en était le gardien de but. J’étais un vrai 
fan des Nordiques. Un gros N tatoué sur 
le cœur. Un de ceux toujours nostalgique 
à la vue d’un chandail des Nordiques… 
Mes idoles ont été Réal “buddy” Cloutier, 

Peter Stastny et Joe 
Sakic. Je possédais 
des billets de saison 
et ne manquais 
aucun match. Vous 
comprenez que j’ai 

été un de ceux qui 
a été à même 

de vivre de près les exploits d’un certain 
Patrick Roy qui faisait la pluie et le beau 
temps devant les buts chez les Canadiens. 
Avec un nouveau style « papillon » il 
réussissait à nous enrager avec ces arrêts 
époustoufl ants. Ensuite il y a gagné (à 
lui seul) deux coupes Stanley avec le CH 
et plusieurs honneurs individuels (Hart, 
Norris etc.). Vous connaissez la suite. Les 
Nordiques sont vendus, quittent pour le 
Colorado. Coup de théâtre, Patrick Roy 
est échangé à l’Avalanche et se retrouve 
pour ainsi dire avec mes Nordiques. C’est 
à ce moment que j’apprends à connaître 
d’avantage le talent de Patrick. Avec MES 

Nordiques, Patrick va réussir à gagner deux 
autres coupes Stanley et obtenir encore 
une fois des honneurs individuels dignes 
d’une légende.

Comme vous le savez on a retiré le 
chandail de Patrick (enfi n) le 22 novembre 
dernier. J’ai eu l’idée de demander une 
accréditation comme journaliste pour 
assister sur la galerie de presse à ce 
moment historique. En tant qu’éditeur 
de l’Écho du Lac et sachant que Patrick 
est maintenant un Lac-Beauportois, on 
m’a invité volontiers. J’arrive au Centre 
Bell à 17 h, histoire de me mettre dans 
l’ambiance. Un peu nerveux, j’entre dans 
le salon Jacques Beauchamps, destiné 
aux médias. Tous les journalistes sont sur 

place. On sent la fébrilité. Une soirée pas 
ordinaire pour ces journalistes habitués 
aux matchs réguliers. Je prends une petite 
bouchée, me laissant tenter par un hot-
dog, histoire de comparer avec ceux du 
Colisée de Québec de l’époque. Au moins 
à ce chapitre nous sommes champions à 
Québec. Nos hot-dog sont sans contredit 
les meilleurs.

18 h, direction galerie de presse. Elle est 
juchée pratiquement dans le toit ! Nous 
voilà tous perchés au dessus de la patinoire. 
Une vue incroyable. Wow ! J’assiste live 
au retrait du chandail de Patrick Roy 
sur la galerie de presse du Canadien de 
Montréal. Je prends plusieurs photos. Un 
peu nerveux, je ne veux rien manquer, et 
surtout très fi er d’assister à ce moment 
historique. On nous présente une vidéo 
relatant les faits marquants de sa carrière. 
Très émouvant. Patrick arrive. L’ovation 
est incroyable. Je me sens privilégié. 
Chanceux de vivre cette expérience 
inoubliable. Ces anciens entraîneurs lui 
livrent des hommages (Perron, Burns et 
Demers). Puis Patrick prend la parole. Très 
beau discours digne de toutes ces années 
d’excellence. Le 33 est hissé au plafond, 
suivra une conférence de presse dans 
une salle prévue à cet effet au sous-sol du 
Centre Bell. Patrick est là et les questions 
fusent de toutes parts. Patrick est calme 
et vraiment heureux. 33, un numéro que 
personne ne pourra endosser dorénavant 
chez le CH. Un numéro que nous pourrons 
toujours voir fl otter au plafond du Centre 
Bell.

Et pour ceux qui ne connaissent rien 
au hockey, dites-vous simplement qu’un 
résident de Lac-Beauport a marqué le 
monde du sport. Il n’a pas gagné une 
compétition, un championnat, une 
coupe du monde. Patrick a été et sera 
toujours à mes yeux et aux yeux de tous 
les connaisseurs de hockey, le meilleur 
gardien de but de l’histoire de la LNH ! 
Qui peut en dire autant ? Félicitations et 
merci pour tout Patrick !

LE MONT ÉCHO

J’aimerais exprimer ma satisfaction… Je 
suis heureux de constater que les résidents 
et résidentes de la Vallée Autrichienne 
ont fi nalement accepté la modifi cation au 
règlement de zonage et rejeté l’idée d’un 
référendum sur le sujet. Sage décision. 
La saga entourant toute cette histoire 
de nouveau zonage ne permettant que 
des résidences unifamiliales sur ce 
territoire semble pratiquement terminée. 
Tournons la page et attendons la première 
pelletée de terre de ce projet qui promet 
d’être vraiment intéressant pour le 
développement de notre municipalité.

En terminant je voudrais, au nom de 
toute l’équipe de l’Écho du Lac et en 
mon nom personnel, vous souhaiter un 
très joyeux Noël et une période des fêtes 
remplie d’amour et de bonheur. 

MICHEL BEAULIEU, éditeur
michel@lechodulac.ca

• Nos promotions hivernales 2008 •
En take-out 

ou en livraison :
En salle :
Lundi : menu pour enfant 1$

Mardi : menu pour enfants 1$

Mercredi : demi-assiette de côtes levées 

et bière à 11.99$

Jeudi et vendredi : verre de vin à 3.29$,

bière à 1.99$, pinte à 3.99$

Samedi et dimanche : ajoutez 3.99$ à votre 

repas pour une table d’hôte

840, boul. du Lac

418 841.2682

Pizza 14 pouces garnie

ou pépé + moyen frites 18.99$

Pizza 12 pouces garnie

ou pépé + petit frites 14.99$

Pizza 10 pouces garnie

ou pépé + petit frites 10.69$

le 14 décembre de 9h à 14h

Maquillage et surprises pour les amis !!!

Nouvelle
salle de jeux

Venez découvrir notre

Et le Père-Noël arrive 
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La période des Fêtes arrive à grands pas 
et nous sommes tous pris dans la course 
aux préparatifs et aux cadeaux. Afi n de 
vous simplifi er la vie, la Station Touristique 
Lac-Beauport vous donne des suggestions-
cadeaux tout près de chez vous !

 Plusieurs de nos membres offrent des 
chèques-cadeaux.

Idées-cadeaux :
Bébé Boomerang
Café Noisette
Passion Papillons
SAQ Lac-Beauport

Restauration : 
Le Batifol
Microbrasserie Archibald

Forfaits détente :
Siberia Station Spa
Auberge des Quatre Temps 
Manoir St-Castin
Polyclinique Chiropratique du Lac-
Carte Santé Cadeau

Activités :
Centre de Ski Le Relais
Les Sentiers du Moulin
Mont Tourbillon
Pourvoirie Lac-Beauport

Les commerces suivants peuvent
également vous donner un coup de main 
dans vos préparatifs :

Traiteurs des Anges
Alimentation ADR-IGA

Toutes les coordonnées de nos membres 
sont disponibles au www.lacbeauport.com 

La Station Touristique Lac-Beauport 
profi te de l’occasion pour vous souhaiter 
au nom des tous ses membres des très 
Joyeuses Fêtes !

STATION TOURISTIQUE LAC-BEAUPORT — LA VRAIE NATURE DES AFFAIRES

POUR LES FÊTES, J’ACHÈTE « LOCAL » !

Stéphane Lochot
Agent Immobilier affilié

418-657-6060

www.stephanelochot-immobilier.com

habitenous

Joyeux Noël
et meilleurs voeux 

pour la nouvelle année. 
Au plaisir de vous

rencontrer en 2009.
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CONSEIL MUNICIPAL

La session ordinaire du conseil a été 
ajournée pour procéder à une assemblée 
de consultation portant sur le projet de 
règlement modifi ant le règlement de 
zonage dans la zone commerciale de la 
municipalité afi n d’autoriser un nouvel 
usage dans cette même zone, permettant 
la construction d’un bâtiment mixte, 
résidentiel et commercial isolé. 

UN PROJET D’ENVERGURE

Pour les bénéfi ces de l’assemblée 
consultative, le service d’urbanisme de la 
municipalité de même que les promoteurs 
dont M. Alain Têtu, ont présenté en détail 
tous les aspects du projet. Situé en bordure 
du Boulevard du Lac, entre le Chemin des 
Mélèzes et le Chemin du Brûlé, le projet 
comporte la construction d’un bâtiment 
mixte incluant 16 unités de condo à l’étage 
et des commerces au rez-de-chaussée. 
Comme le terrain visé borde également 
la rivière Jaune, les questions à caractère 
environnemental ont largement occupé le 
temps dévolu à la consultation. Plus tard 
en soirée, le conseil procédait à l’adoption 
du second projet de règlement modifi ant le 
règlement de zonage. 

SUIVI DU PROJET DOMICILIAIRE 
DU MONT ÉCHO

Le maire Giroux a tenu à souligner 
le travail remarquable des gens de la 
vallée autrichienne qui ont recueilli 186 
signatures dans une lettre demandant 
à la municipalité de renoncer à la tenue 
d’un référendum ayant comme objet le 
changement de règlement de zonage 
d’une partie du projet domiciliaire prévu 
au mont Écho. On se rappellera qu’une 
demande pour la de participaaz ation 
à un référendum sur la question avait 
été déposée auprès de la municipalité 
par douze personnes habilitées à voter. 
Cependant, comme en fait foi le dépôt de 
la demande de renonciation, la majorité 
des résidents de la vallée ne cautionnait 
pas la tenue d’un référendum, considérant 
que le projet présenté par le promoteur 
constituait dans les circonstances, “un 
moindre mal”. Le maire Giroux s’est dit 
grandement soulagé de la décision.

AU MONT CERVIN: UNE RÉPONSE
À LA PÉTITION

En réponse aux résidents du secteur du 
mont Cervin qui ont déposé une pétition 

à l’effet de demander à la municipalité 
de procéder à des travaux d’extension 
du réseau d’aqueduc et d’égout dans 
l’ensemble du versant sud du mont Cervin, 
le conseil a émis un avis de motion et 
dépôt d’un projet de règlement. Celui-ci 
autorise l’imposition d’un tarif à charge 
du secteur concerné, pour défrayer les 
honoraires d’une fi rme d’ingénieurs pour 
la réalisation d’une étude portant sur le 
projet d’extension du réseau de services. 
Une première estimation a permis d’établir 
un coût approximatif de 40$ pour chacune 
des 436 maisons non desservies. 

LOGEMENT POUR LES PERSONNES 
ÂGÉES: LES NÉGOCIATIONS 

ACHOPPENT

Les pourparlers entre la municipalité 
et le propriétaire du terrain visé pour la 
construction d’un édifi ce à logement pour 
les personnes âgées n’ayant pas donné les 
résultats escomptés, le conseil a déposé un 
avis d’imposition d’une réserve pour fi ns 
publiques des lots convoités, situés entre la 
zone communautaire et le Saisonnier; ceci 
afi n d’éviter toute modifi cation au terrain, 
susceptible d’en augmenter la valeur.

DE NOUVELLES PLACES
EN GARDERIE

Le conseil a autorisé la signature pour 
l’acquisition d’un terrain de la commission 
scolaire des Premières Seigneuries de 
même que celle autorisant un contrat de 
cession de deux lots pour la construction 
du Centre de la petite enfance Joli-Cœur, 
près de l’école Montagnac. C’est avec fi erté 
que le maire Giroux annonçait ainsi la 
création de 78 nouvelles places à 7$ pour 
les petits de Lac-Beauport, dont 10 places 
réservées pour les poupons. 

LECTURE DU BUDGET

Le maire Giroux procédera à la lecture 
du budget de la municipalité de Lac-
Beauport pour l’année 2009, lors d’une 
assemblée spéciale qui se tiendra le 15 
décembre prochain. 

La séance du conseil a été levée à 
22 h 30, suite à une période de questions à 
forte dominante environnementale.

La séance du conseil municipal de Lac-Beauport tenue le 1 décembre dernier s’est déroulée rondement, avec un ordre du jour bien rempli et ce, malgré l’effervescence 
de la préparation des fêtes de fi n d’année. 

PAS DE RÉPIT POUR LE CONSEIL
f ranc ine@lechodu lac . ca

FRANCINE SAVARD
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L’ÉTANG D’ANDRÉ DUSSAULT

Le 22 novembre dernier plusieurs ont 
été surpris de voir des patineurs sur l’étang 
qui donne sur le chemin du Brûlé. Vous 
aussi étiez sceptiques quant à l’épaisseur 
de la glace ? N’ayez crainte, quand André 
Dussault embarque sur la glace, c’est qu’il 
a effectué lui-même les tests d’épaisseur 
et foi d’André elle faisait bien 5 pouces…
la glace ! Ce n’est pas pour rien que depuis 
des lustres on surnomme l’endroit L’Étang 
d’André Dussault !

CHANTER NOËL !

Voilà arrivé le temps des Fêtes et son 
cortège de concerts de Noël. C’est dans 

cet esprit que la chorale de la chapelle de 
Lac-Beauport vous invite à chanter avec 
elle, en famille, les plus beaux airs de 
Noël. On vous attend en grand nombre à la 
chapelle le dimanche 14 décembre à 14 h. 
Soulèverez-vous le toit de la chapelle ? Un 
léger goûter clôturera l’activité.
Prix d’entrée : contribution volontaire.
Pour renseignements :
Christiane Dussault, 418 849-4619.

UN TRIPLÉ POUR LE CLUB
DE TAEKWONDO DE

LAC-BEAUPORT AU CHAMPIONNAT 
DU COMMONWEALTH

Les trois athlètes du Club de taekwondo 
de Lac Beauport qui ont participé au 
Championnat du Commonwealth qui se 
tenait à Winnipeg du 21 au 23 novembre 
dernier sont tous revenus avec une médaille 
d’Or !

Charlotte Brown, Jean-Philip Paquet 
et Charles-David Bédard-Desîlets se 
sont illustrés dans cette compétition 
internationale qui regroupait des 
athlètes provenant de pays membres du 
Commonwealth (Canada, Angleterre, 

Australie etc…). Félicitations aux athlètes 
et à leur entraîneur maître François 
L’Heureux qui a sans contredit contribué à 
cet important succès.

NOUVELLE RECRUE
À LA MAISON DES JEUNES

Petit mot pour annoncer l’arrivée 
de Roxanne Gervais, la nouvelle 
animatrice-intervenante qui remplacera le 
coordonnateur Guillaume Rivard. En effet, 
M. Rivard a quitté son poste pour aller 
relever de nouveaux défi s. Si vous voulez 
rencontrer Roxanne avant la fi n de 2008,

il faut faire vite car le Cabanon sera fermé 
du 20 décembre au 4 janvier inclusivement. 
Au fait, l’équipe d’animation vous crie très 
fort JOYEUX NOËL ! 

DU CÔTÉ DE L’ÉCRIN

Si l’horaire de la bibliothèque l’Écrin est 
affi ché un peu partout, il n’est pas vilain 
de le rappeler ici dans nos pages. Les 
lieux seront fermés du 23 au 26 décembre 
inclusivement ainsi que les 30 et 31 
décembre de même que le 1er et 2 janvier. 
L’équipe de bénévoles vous souhaite un 
très heureux temps des fêtes.

LES ÉCHOS DE L’ÉCHO

miche l@lechodu lac . ca

MICHEL BEAULIEU

Le Centre de Santé vous offre plus 

de disponibilités pour le Temps de Fêtes !

Informez-vous des différentes possibilités.

      

150$*

RÉSERVATIONS : 418-848-2551 40 avenue du Lac, Lac Delage, Québec G3C 5C4  www.lacdelage.com

FORFAIT DE NOËL

Massage détente de 60 minutes
Facial Aromaplastie 90 minutes
Pause santé 
Accès salle de repos, piscine intérieure, 
sauna, jacuzzi et salle d’exercice 
Valeur $165.00
* Valide du 27 novembre 2008 au 2 janvier 2009

140$

FORFAIT ELDORA OR
Gommage corporel OR 
Enveloppement corporel OR
Bain OR 
Lait corporel OR 
Accès salle de repos, piscine 
intérieure, sauna, jacuzzi et salle 
d’exercice 
Valeur : $ 200.00  

* Valide du 27 novembre 
2008 au 2 janvier 2009

Forfaits avec hébergement Noël et St-Sylvestre

Visitez le www.lacdelage.com

PROMOTION

10%
additionnel à l’achat 
d’une carte cadeau en ligne!
Par exemple :Achetez une carte-cadeau de 100$ 
et recevez en une de 110$. Valide sur tous 
nos produits et services!
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Chantal Fleurant
agent immobilier affilié Sheila Gagnon, adjointe

Venez nous rencontrer 
à nos bureaux 
au 1020, boul. du Lac

66, Montée du Bois-Franc; p. d. 409 000 $

LAC-BEAUPORT

60, chemin de la Savane; p. d. 289 000 $

LAC-BEAUPORT

60, avenue du Rocher; p. d. 579 000 $

LAC-DELAGE

28, montée du Parc; p. d. 279 000 $

LAC-BEAUPORT

45, chemin de la Passerelle; p. d. 299 000 $

LAC-BEAUPORT

16, chemin de la Vallée; p. d. 179 000 $

LAC-BEAUPORT 

535, rue Cocteau; p. d. 194 000 $

QUÉBEC

370, des Embarcations; p. d. 157 000 $

QUÉBEC

Ter. de 36 800 pc, vue sur lac. 3 cc, 2 sb. 359 000 $

LAC-BEAUPORT

6 cc, 2 salons, gar. double, 50 500 p.c. de terrain. 424 000 $

LAC-BEAUPORT

Const. haut de gamme, terrain 40 000 p. c. 549 000 $

LAC-BEAUPORT

2 foyers, 2 sb, 3 cc, intimité, terr. 39 000 p.c. 394 000 $

LAC-BEAUPORT

Haut de gamme, ent. rén., sect. Godendard, 2 foyers,4 cc. 497 000 $

LAC-BEAUPORT

Constr. neuve, plafond 9 pieds, 3 cc. 398 000 $

LAC-BEAUPORT

Immense terrain, site exceptionnel, bord de rivière. 369 000 $

LAC-BEAUPORT

Rénovée avec goût + fosse septique récente. 264 000 $

LAC-BEAUPORT

14, chemin du Hameau; p. d. 279 000 $

LAC-BEAUPORT

LAC-BEAUPORT

PARFAITE

PRÈS DE TOUT

VUE SUR LAC

CACHET

BORD DE RIVIÈRE

GIGANTESQUE

MAGNIFIQUE

NOUVEAU

VENDU
VENDU

NOUVEAU

VENDU

VENDU
VENDU

VENDU

VENDU
VENDU

VENDU

CONTEMPORAINE

ACTUELLE

Charmante et pratique, 3 cc, s-sol aménagé. 219 000 $
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PREMIER COURTIER DE LA RÉGION

849-0555www.andredussault.com

Site traversé par riv. Waterloo. 4 côtés brique.

LAC-BEAUPORT

Une des plus abordables sur le bord du Lac. 789 000 $

LAC-BEAUPORT

125 pieds de façade sur le Lac Morin. Const. 2006. 659 000 $

LAC-BEAUPORT

70 000 p.c. sur lac, plage et cabane à bateaux. 1 650 000 $

LAC-BEAUPORT

180 pi bordure du lac, intime, rénovée avec goût 595 000 $

LAC-DELAGE

180 pi en façade sur lac avec quai. 3 cc, 2 bur. 499 000 $

LAC-ST-CHARLES

Bordée par Lac-Saint-Charles, avec quai. 319 000 $

LAC-ST-CHARLES

Chalet 3 saisons, ter. de 42 500 pc bordé par rivière Huron.

STONEHAM

35 000 p. c. terrain, bord de riv. Jaune. Peut servir pr const. neuve.

LAC-BEAUPORT

À rénover ou pour nouv. const. Terrain 29 000 p.c., accès lac. 

LAC-BEAUPORT

Grandes pièces, 3 cc, poss. 4. 189 000 $

LAC-DELAGE

54 000 p. c. de terrain bord Lac Saint-Charles. 549 000 $

LAC-ST-CHARLES

BORD 

DU LAC

PRÈS

DU LAC

5 cc, foyer, gar. excavé, amén. pays. extraordinaire. 359 000 $

LAC DELAGE

GÉNIALE

Cabane bateau, 3 cc, 3 sb, mezz, toit cath. 459 000 $

LAC-BEAUPORT

VUE LAC

99 000 $

NOUVEAU

129 000 $

BORD 

DU LAC BORD 

DU LAC

Très éclairée. 3 cc, grand salon, foyer, pl. bois. 229 000 $

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Sect. Montagne des roches, 4 côtés brique, 2 sb, 4 cc. 249 000 $

QUÉBEC

NOUVEAU

Près du lac avec la vue! 3 cc, foyer. Libre imm. 233 000 $

LAC-BEAUPORT

VUE LAC

BORD 

DU LAC

BORD 

DE L’E
AU

BORD 

DU LAC BORD 

DU LAC

NOUVEAU

117 000 $

NOUVEAU

117 000 $

VISITEZ NOTRE TOUT NOUVEAU
SITE INTERNET :

Ter. Plat, 75 pi façade sur lac. Cabane à bateau, 3cc, gar.

LAC-BEAUPORT

BORD 

DU LAC
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Laëtitia Boudaud : Quelles sont vos belles 
résolutions de 2009 pour la municipalité 
de Lac-Beauport ?

Michel Giroux : C’est une année 
importante. On a un plan pour Lac-
Beauport dans les 10-15 années à venir. On 
va proposer de nouvelles approches, encore 
plus encadrantes, plus sévères. […] On 
veut un portrait plus clair de la situation 
de nos 13 lacs et rivières pour mieux cibler 
nos actions.

LB : Après autant d’années, Lac-Beauport 
vous tient toujours autant à cœur…

MG : Je suis encore un passionné. C’est 
un milieu que j’adore. Je suis venu ici petit 
garçon et déjà, j’aimais Lac-Beauport. 
Ensuite je suis revenu en 1973, à 25 ans, 

avec mon épouse. La population ici est très 
attachée à la municipalité et protège son 
territoire. Moi aussi d’ailleurs. On voudrait 
quasiment qu’il y ait une barrière à l’entrée 
de la ville pour ne pas y laisser entrer 
n’importe qui (rire).

LB : Quels sont les projets en matière 
d’habitation ?

MG : Nous allons augmenter la superfi cie 
minimale des terrains à bâtir pour 
protéger plus d’arbres et implanter les 
maisons de manière plus naturelle dans 
l’environnement. […] Toutefois, certains 
défi s se posent à nous. Protéger la nature 
coûte cher.

LB : Les résidents peuvent aussi 
entreprendre des actions personnelles pour 

la protection de l’environnement. Je pense 
au compostage domestique notamment.

MG : Statistiquement, on atteint un 
seuil. Ça prend une récolte des produits. 
Cette année, on a lancé un projet pilote de 
récolte des matières organiques dans un 
secteur de Lac-Beauport. Et on s’aperçoit 
qu’il va falloir opérer différemment, avec 
un site de compostage à ciel ouvert, « en 
andin », ce qui serait le moins coûteux et le 
mieux adapté ici.

LB : Un rêve pour la municipalité ?

MG : Un de mes grands rêves, c’est la 
réalisation d’une piste cyclable autour du 
lac. On va y aller par étapes. Déjà, dans 
tout le secteur nord, nous n’avons pas 
d’expropriation à faire. Et dans le secteur 

sud, on s’en vient avec une solution.

LB : Qu’en est-il de vos résolutions 
personnelles ?

MG : Toujours la même chose, la santé, 
l’affection de notre famille, de nos parents 
et amis. Je viens d’avoir 60 ans et je suis en 
pleine forme. 

LB : Que prévoyez-vous pour les Fêtes ?

MG : Je garde ma vie personnelle assez 
privée. Pour Noël, nous n’avons pas encore 
décidé. Ma fi lle est à Ottawa. Mon fi ls est à 
Montréal. Parfois on fait ça au Lac, chez ma 
mère à Québec ou chez une de mes trois 
sœurs. On est une vingtaine.

L’année 2008 n’est pas encore achevée que les plans d’action de 2009 sont déjà en route. Et Michel Giroux, maire de 
Lac-Beauport, a de bonnes nouvelles à nous annoncer. Les défi s sont nombreux et tous nos désirs comme citoyens 
ne pourront être exaucés. Néanmoins, des projets d’envergure verront enfi n le jour. Comme quoi les rêves peuvent 
parfois devenir réalité. Petit avant-goût de ce que l’on vous réserve pour la nouvelle année … D’ailleurs, L’Écho du 
Lac aura certainement l’occasion de vous en reparler. 

LES BONNES RÉSOLUTIONS DE 
MICHEL GIROUX POUR 2009

LAËTITIA BOUDAUD

l ae t i t i a@lechodu lac . ca

Michel Giroux

Caisse populaire
de Charlesbourg

La période des fêtes est sans contredit riche en échanges et donne lieu
à des moments chargés d’amour et d’émotion.

Il s’agit aussi pour nous d’une belle occasion de vous témoigner toute
notre reconnaissance, et souhaiter que se réalisent tous vos désirs pour
la nouvelle année.

En ce temps de réjouissance, la Caisse populaire Desjardins de Charlesbourg
tient à apporter un brin de magie auprès des plus démunis. C’est dans
cet esprit qu’elle versera, au cours de la période des fêtes, 55 000 $ 
à la Société de Saint-Vincent de Paul, au Service d'entraide de son 
territoire ainsi qu'à Moisson Québec.

La solidarité fait partie des valeurs essentielles d’une coopérative bien
enracinée dans son milieu. Et votre caisse le démontre bien.

Merci de votre confiance et Joyeuses fêtes!

Joyeuses
fêtes!
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Dans son discours prononcé le
10 novembre dernier au conseil municipal, 
la mairesse Gaétane St-Laurent a d’abord 
indiqué que l’année 2007 a permis 
d’engranger un surplus de 519 014 $, dont 
un montant de 408 511 $ pour les réserves 
fi nancières. Il s’agit d’un excédent de 
8,25 % par rapport au budget d’opération, 
de 6,288 M $.

Cependant, le déluge de l’hiver 
dernier a quelque peu bousculé les 
plans. « L’hiver 2007-2008 a marqué 
l’ensemble des municipalités du Québec 
et particulièrement la nôtre, en raison 
de l’ampleur des précipitations de neige. 
Il est tombé sept mètres de neige, alors 
que la moyenne est de cinq », a rappelé la 
mairesse. « Associée à l’augmentation des 
prix du contrat de déneigement et celle 
des produits pétroliers, cette situation a eu 
un impact majeur sur le budget de l’année 
2008, avec un dépassement budgétaire de 
55 000 $ ». 

Au début de l’année 2008, les dépenses 
en immobilisations avaient été planifi ées 
pour un montant 1,968 M $ par la 
municipalité. Toutefois, la variation du 
coût du pétrole et de ses dérivés a donné 
lieu à une augmentation des coûts des 
travaux d’infrastructures. En conséquence, 
certains projets d’immobilisations ont dû 
être reportés et le montant de ces dépenses 
a été révisé à la hausse, atteignant 
2,831 M $. Donc, près de 863 000 $ de plus 
que les prévisions.

Questionné sur l’impact de la crise 
fi nancière mondiale, le secrétaire-trésorier 
Michel Chatigny a convenu qu’elle pourrait 
éventuellement avoir un effet négatif sur 

les fi nances, mais que pour 
le moment, la municipalité 
n’en connait pas l’ampleur 
exacte. Il a noté que 25 % 
des placements du régime 
de retraite des employés 
municipaux est investi 
dans la bourse. En octobre 
dernier, le maire de Québec 
Régis Labeaume a fait état 
de 65 M$ en manque à 
gagner pour le régime des 
employés de Québec. 

POINTS FORTS

Parmi les points positifs 
en 2008, l’ensemble des 
projets de réfection de 
voirie prévus au Programme 
triennal d’immobilisations 
de Stoneham-Tewkesbury 
a été complété. Le 
développement immobilier 
et résidentiel a connu une 
année aussi forte qu’en 
2007, avec l’octroi de 125 
permis de construction 
neuve pour une valeur de 30 M$. De plus, 
un montant de 50 000 $ a été sauvé avec 
l’utilisation d’une nouvelle technologie à 
l’usine de traitement des eaux usées.

La municipalité a aussi implanté de 
nouveaux services en lien avec la gestion 
des matières résiduelles, notamment la 
collecte d’ampoules fl uocompactes et 
d’ordinateurs, ainsi que des poubelles de 
recyclage dans les lieux publics extérieurs. 
Des initiatives bénéfi ques, autant pour 
l’environnement que pour la stabilisation 
des coûts de collecte et de disposition. 

« Grâce à notre performance au niveau 
de la récupération, nous avons bénéfi cié 
de redevances à l’élimination qui sont 
supérieures à la moyenne québécoise », a 
souligné la mairesse.

ORIENTATIONS 2009

Pour l’année 2009, les orientations 
générales de Mme St-Laurent prévoient 
que les infrastructures de voirie 
continueront d’accaparer la majorité des 
dépenses d’immobilisations de Stoneham-
Tewkesbury. Plusieurs dossiers seront mis 

de l’avant, notamment l’adoption d’une 
nouvelle réglementation d’urbanisme à 
la suite d’une consultation populaire au 
printemps. La protection des forêts, des 
cours d’eau et des lacs, dans une optique 
de développement durable et la sauvegarde 
du patrimoine architectural et paysager 
demeureront des priorités. La gestion des 
matières résiduelles visera un taux de 
valorisation de 70 % pour toutes les matières. 
Puis, les infrastructures communautaires 
et sportives seront bonifi ées pour répondre 
aux besoins des jeunes familles. 

La municipalité des cantons unis de Stoneham-Tewkesbury a fait état de sa situation fi nancière pour 2008, marquée par des imprévus communs aux autres 
villes, comme le déneigement record et la variation du coût du pétrole.

DAME NATURE ET LE PÉTROLE MARQUENT 2008

ÉTATS FINANCIERS DE
STONEHAM-TEWKESBURY

PHILIPPE BRASSARD

Dentisterie Familiale HI-TECH Ludovic Fortin
denturologiste

Dr Stéphane Coulombe
chirurgien-dentiste

2683, boulevard Talbot, Stoneham et Tewkesbury

www.cliniquedentairestoneham.ca

DENTISTE
418 848-8000
DENTUROLOGISTE
418 848-7900

Dre Isabelle Fortin
dentiste généraliste, 
service d’orthodontie

POURQUOI GRINCE-T-ON DES DENTS ?
- vie trop stressante
- instabilité occlusale  
- problème de malocclusion
- problème neuro-musculaire

 INFORMEZ-VOUS À VOTRE DENTISTE
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Traçons d’abord la biographie de 
Louise. Née à Sainte-Foy, elle arrive à 
Lac-Beauport à l’âge de 4 ans. Autant 

dire qu’elle y a presque tous ses souvenirs 
d’enfance. Qu’ils ont dû la remuer la 
maisonnée elle, sa sœur et ses trois frères ! 

Tout ce beau monde a grandi et cheminé. 
Louise a pour sa part fait des études en 
communications. La bachelière possède 
une majeure en communication publique 
et un bloc complémentaire en marketing-
management. Elle s’ouvrait ainsi de 
nombreuses portes. La clientèle du Batifol, 
où elle a travaillé pendant de nombreuses 
années, l’y a connue en tant que directrice 
de la restauration, mais aussi, et surtout 
en tant qu’amie. Il faut dire que personne 
ne peut résister à sa bonne humeur, à son 
dynamisme. Quelque chose la tourmente, 
vite elle passe par-dessus et rapidement 
l’étincelle revient sur sa prunelle.

CHANGEMENT DE CAP

Elle s’inscrit à un cours en horticulture 
ornementale. Sa formation l’amène à 
Thetford Mines où pendant trois ans, elle 
agira à titre d’horticultrice chef d’équipe de 
la Ville. L’appel de l’aventure les conduira 
elle, sa fi lle, son conjoint, leur fi dèle toutou 
et ses inséparables orchidées à Calgary 
pendant toute une année. La nostalgie de 
notre paysage, de ses montagnes, les ramène 
tous au pays, orchidées comprises ! C’est 
qu’elle a vraiment le pouce vert Louise ! 
D’ailleurs, depuis son retour le printemps 
dernier, ses voisins à Stoneham peuvent en 
témoigner…

Ce retour au bercail coïncide avec le 
désir de relancer son entreprise, Les 
Embellissements Lacroix. Spécialisée 
en conception, restauration et entretien 
d’aménagements paysagers, force est de 
constater que la boîte remporte un vif 
succès, particulièrement à Stoneham ! La 
gamme de services est vaste, la clientèle 
est conquise. 

DEUX NOUVEAUX SERVICES

C’est en cherchant des idées qui lui 
permettraient de vivre de ses passions 

au-delà de la belle saison qu’elle constate 
qu’il y a un vide. Elles se font plutôt rares 
les entreprises dans la région à offrir un 
service complet de décorations de Noël. On 
va de l’avant avec cette idée, elle propose 
donc deux nouveaux services, l’achat et 
l’installation des décorations de Noël et le 
service d’entretien de plantes d’intérieur 
pour les entreprises et résidences de 
la région. La passionnée de plantes et 
d’espaces verts venait de trouver de quoi 
la combler ! Parmi les services de Noël, 
la carte propose l’achat, le montage et 
l’installation de décorations intérieures 
et/ou extérieures. Vos plantes d’intérieur 
recevront tout le savoir-faire et le doigté de 
Louise, que vous optiez pour la solution clé 
en main ou à la carte. 

Imagination, inspiration et passion 
décrivent parfaitement Louise Lacroix. 
On la joint facilement au 418-473-9494 
ou à louise@embellissementslacroix.com 
Son tout nouveau site Internet peut-être 
consulté au www.embellissementslacroix.
com On y trouve maintes informations, 
dont un petit questionnaire drôlement bien 
fi celé pour nous guider dans nos 

Qui de ceux qui ont fréquenté le restaurant Le Batifol de Lac-Beauport ne connaissent pas Louise Lacroix ? Vous vous souvenez, cette menue jeune femme 
toujours débordante d’énergie qui voyait à tout ? Bon, là vous la replacez ! Au fait qu’est-elle devenue, demandez-vous ? Elle a aujourd’hui sa propre entre-
prise, Embellissements Lacroix. 

LES EMBELLISSEMENTS LACROIX

UN VENT DE…VERDURE
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

Chauveau

..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Un député qui prend ses responsabilités pour la protection de l’eau
Comme citoyen préoccupé par l’environnement, je m’assurerai que tous les résidents 
de Chauveau partageront le même engagement à protéger notre richesse naturelle, 
l’eau. Nous en sommes localement responsables pour toute la région de Québec.  
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Un député qui agit pour réaliser l’axe est-ouest
Comme député à l’écoute des citoyens, j’agirai pour reprendre le dossier de l’axe 
est-ouest, reliant la rue Lepire à Lac-St-Charles au boulevard Valcartier. C’est le 
Parti Québécois qui en avait réalisé le premier tronçon et mis la table pour le 
compléter. Pour moi, c’est une question d’environnement mais aussi une question 
de conciliation travail-famille.  
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Un député qui comprend les besoins de santé et de services pour les familles
Comme père de bientôt quatre enfants de moins de 6 ans, je comprends les 
difficultés qu'ont les familles à s'assurer d'une place en garderie. Comme 
médecin de famille, je comprends que tous les citoyens ont le droit d'avoir un 
médecin de famille. Avec l'équipe du Parti Québécois, j'en prends l'engagement.
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

11441, boul. Valcartier
418-847-1132

PAYÉ ET AUTORISÉ PAR MICHEL CHAMPOUX, AGENT OFFICIEL DE FRANÇOIS AUMONT.
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Encore quelqu’un qui choisit de 
réorienter sa carrière ? Oui, mais cette 
fois ce n’est peut-être pas l’approche de 
la quarantaine qui guide ses pas. Et si le 
moteur de cette transition n’était autre que 
le désir d’une quatrième maternité ? De 
fait, la jeune femme souhaite donner un 
petit frère ou une petite sœur à ses trois 
enfants. Comment concilier famille et 
boulot ? En faisant des choix, en optant 
pour une qualité de vie. 

Il n’est pas question de dire ici qu’elle 
tire sa révérence au Conseil de bassin, 
mais elle est tout a fait consciente qu’elle 
ne pourra tout faire et être partout à la fois 
avec ce futur bébé qu’elle a envie de câliner 
bien au-delà du congé parental. Pour ce 
faire, on doit trouver ou se créer un boulot 
tout aussi passionnant, où l’on continuera 
à s’accomplir. « Je crois bien avoir trouvé 
ce futur qui sera le mien  », me confi e-t-elle 
entre deux téléconférences. 

À vous voir ainsi, ne craignez-vous pas 
le surmenage ? « Ça fait justement partie 
de ma réfl exion, on ne peut pas toujours 
conserver un rythme effréné, il faut savoir 
faire le point et c’est ce que j’ai fait. Je me 
choisis une qualité de vie. J’ai envie d’avoir 
plus de temps à consacrer aux miens, à mes 
amis et j’entends bien suivre cette voie. 
D’autant plus qu’en étant plus disponible 
pour eux, je pourrai aussi les aider  », 
affi rme-t-elle.

SOIGNER SA SANTÉ
ET SON COMPTE DE BANQUE !

Ça y est, elle va me parler d’un truc 
pyramidal, ça sent ça à plein nez…mais je la 
laisse parler car elle est ultra sympathique 
la dame. USANA, voilà le mot est lancé ! 
Je vois maintenant comment elle compte 
soigner sa santé et son compte de banque. 
Marketing de réseau ! Mais pourquoi 

choisissez-vous cette avenue Caroline ? « Si 
l’on fait fi  du produit qui soit dit en passant 
est vraiment excellent, c’est la latitude 
que ça donne. C’est vraiment l’appel de la 
qualité de vie, et du temps avec ma famille 
qui justifi e ce choix. J’aime beaucoup 
mon travail au Conseil de bassin mais j’ai 
besoin d’autre chose dans ma vie. Je crois 
sincèrement que mon entreprise avec 
Usana peut me l’apporter. Et honnêtement, 
j’ai l’impression de faire du bien aux gens 
avec ce travail. Je les aide dans leur santé 
et dans leurs fi nances. C’est agréable de se 
faire dire par quelqu’un qu’on a contribué 
à changer sa vie pour le mieux  », dit-elle 
avec conviction !

Y a-t-il un parallèle à faire entre votre 
travail actuel et Usana ? « Tous deux 
m’auront fait gagner ma vie honorablement. 
Dans les deux cas, je crois pouvoir dire que 
j’aurai contribué à améliorer des choses.

Le nom de Caroline Brodeur est connu de plusieurs. Ceux et celles qui ont à cœur l’environnement et ses cours d’eau reconnaissent en effet celle qui est 
directrice générale du Conseil de bassin de la rivière Saint-Charles. À 35 ans, Caroline choisit d’écouter son cœur, elle est en transition.

CAROLINE BRODEUR EN TRANSITION

QUAND LA QUALITÉ DE VIE 
PREND LE DESSUS

CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

C’est pour ses enfants que Caroline 
entreprend ce virage. On peut d’ailleurs la 
rencontrer au cours de l’une ou l’autre de 
ces soirées d’information : le 10 décembre
prochain, à 19 heures, au Complexe 
municipal de Stoneham (325, chemin du 
Hibou) ou le 13 janvier 2009 à 19 heures 
au Centre communautaire de Lac-Beauport.
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S’ils sont les p’tits nouveaux de la 

Station, ils sont loin d’êtres d’illustres 

inconnus ! D’abord le nouveau directeur… 

Jean-François Vachon, arrive tout juste du 

Mont-Sainte-Anne. Le principe des vases 

communicants quoi ! Monsieur Vachon est 

un formateur de niveau 4, soit le plus haut 

grade décerné par l’Alliance des moniteurs 

de ski du Canada (AMSC). Il est reconnu 

pour sa vision singulière, son approche 

différente aux cours et son dynamisme. À 

Stoneham on est unanime pour dire que 

son arrivée à l’École de glisse représente 

un véritable bol d’air frais.

Jean-François Vachon a choisi pour 

adjoint M. Christopher Thonnard-Kam, un 

snowboarder amateur de parcs à neige et 

grand voyageur. Ce choix témoigne sans 

conteste une attitude jeune et dynamique. 

Ensemble, ils ont développé des produits 

pour des clientèles bien particulières… 

Adolescents et adultes !

LES ACTIVITÉS SE DÉCLINENT

C’est lors de la journée portes ouvertes 

du 7 décembre prochain que la population 

pourra découvrir l’Académie Head. Ce 

programme se veut une école de glisse 

pour adulte de tous les niveaux, désireux 

d’aller plus loin, de sortir de leurs zones de 

confort pour maîtriser différents terrains 

et conditions. Pour l’occasion, il y aura 

un rendez-vous à 13 h à la cloche du parc 

de rassemblement. Tous les moniteurs de 

l’Académie Head seront sur place et offriront 

une session gratuite aux participants !

Le 22 décembre, les plus jeunes pourront 

profi ter, gratuitement, du programme 

Jeunes Talents. Ils y trouveront défi , 

motivation et contenu nécessaire à 

alimenter leur désir de pousser encore plus 

loin.

Pour plus d’infos sur les deux activités, 

on consulte la rubrique « calendrier » sur le 

site www.ski-stoneham.com.

Amateurs de ski, vous n’êtes pas sans savoir qu’il y a eu du mouvement au sein de l’école de ski de la Station Touristique Stoneham. Certains partent, et 
d’autres arrivent pour relever de nouveaux défi s et c’en sera de beaux pour les nouveaux membres de la direction de l’École de glisse. Deux incontournables 
que vous aurez l’occasion de côtoyer régulièrement cet hiver.

DU SANG NEUF À L’ÉCOLE DE GLISSE

À STONEHAM ON FAIT PEAU NEUVE
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

En cette ère où l’environnement est un 
enjeu de tous les instants, pourquoi ne 
pas profi ter de ce que la nature a à offrir, 
la nature elle-même ? Si l’abonnement 
saisonnier à une station de ski n’est 
pas à la portée de toutes les bourses, il 
existe d’autres alternatives aux plaisirs 
extérieurs à tout petit prix. Parions qu’avec 
l’une d’elles vous épargnerez aussi sur les 
médicaments puisqu’elle est tout indiquée 
pour maintenir une bonne santé. 

Bon, bon, j’y arrive à ma suggestion 
cadeau ! Bien sûr, certains diront que 
c’est là une publicité gratuite pour les 
Marais du Nord, mais à partir du moment 

où l’on choisit de parler de quelque chose 
n’en n’est-ce pas une forme quelconque ? 
Toujours est-il que votre humble serviteur 
y a trouvé là le cadeau santé-nature par 
excellence. Il s’agit de la carte de membre 
de l’Association pour la protection de 
l’environnement du lac Saint-Charles et 
des Marais du Nord (APEL). Pour aussi peu 
que 18$ par adulte ou 35$ par famille de 
deux adultes et deux enfants, vous obtenez 
un laissez-passer valide durant un an pour 
les sentiers des Marais du Nord. 

Ce site naturel situé aux limites des 
villes de Stoneham, Lac-Delage et Québec 
propose 8 km de sentiers pédestres, 

entièrement rénovés, ouverts à l’année. 
Véritable petit coin de paradis pour 
l’observation d’oiseaux et pour les amateurs 
de photographie, cet endroit permet aussi 
l’entraînement à la marche rapide dans un 
décor enchanteur.

De plus, en devenant membre de l’APEL, 
vous encouragez l’organisme dans la 
poursuite de ses activités de sensibilisation 
à la protection de l’eau et à la réalisation 
d’études et de travaux d’amélioration du 
milieu naturel !

La carte de membre est disponible au 
pavillon d’accueil des Marais du Nord, situé 
au 1100, Chemin de la Grande-Ligne. On 

peut aussi remplir le formulaire ou encore 
en remplissant le formulaire sur notre site 
Internet à apel@ccapcable.com.

D’année en année la question à 100$ revient ! Mais qu’est-ce que je vais bien lui offrir pour Noël ? Il y a bien sûr le dernier best-seller, le dernier disque de 
son artiste préféré, la sempiternelle cravate, le p’tit savon qui sent bon, le sac de bonbons…Ben voyons donc, usons d’un peu plus d’imagination !

POUR NOËL, JE VEUX…

UN CADEAU SANTÉ S.V.P.

De gauche à droite : Jean-François Vachon 
et Christopher Thonnard-Karn.

À l ’Auberge Quatre Temps, 
il y a un temps pour tout ...

www.aubergequatretemps.qc.ca |  418 849-4486  | 1 800 363-0379

Pour le temps des fêtes,
gâtez vos proches avec nosIL Y A UN TEMPS POUR

PRENDRE SOIN DE SOI

Osez notre 

brunch du 
dimanche 
avec notre 

verrière sur le lac
certificats cadeaux
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Il était bien temps que quelqu’un prenne le verre par le pied (ou par la tige) dans le dossier d’un « VRAI » salon de vins à Québec. Notre patience sera  récompensée…

ENFIN ET/OU FINALEMENT  !
v inoph i l@ccapcab le. com

PHILIPPE LAPEYRIE

CHRONIQUE VIN

Vous pouvez réserver  :votre week-end de la 
mi-mars, car la Cpitale nationale sera l’hôte 
de la première édition du Salon International 
des Vins et Spiritueux. En effet, c’est au 
Centre des Congrès de Québec, les 13, 14 et 
15 mars prochain que se tiendra l’événement 
tant attendu. Attendu par qui ? Ne croyez 
surtout pas que cette fi n de semaine est 
réservée aux sommeliers, aux restaurateurs 
et aux journalistes, loin de là (même si tous 
les gens de l’industrie du vin de la province 

y seront !). C’est un salon dédié au grand 
public, donc simple, accessible, enrichissant 
et sous le thème « un monde à voir, un monde 
à boire ».

En plus d’une cinquantaine de kiosques 
présents, vous aurez la chance de participer à 
des ateliers d’animation, comme des épreuves 
de sabrages de Champagne, des conférences 
sur la dégustation ainsi que multiples autres 
thématiques. Pas moins de 1 000 produits 
de la vigne et de la pomme seront à votre 
disponibilité, sans oublier plusieurs eaux-
de-vie. Vous aurez le plaisir de rencontrer les 
artisans du terroir, car plusieurs vignerons 
du monde entier seront sur place. C’est 
tout ? Bien sûr que non, vous y dégusterez 
des chocolats, du pain, des fromages et nos 
produits « made in Québec » seront aussi fort 
bien représentés. 

De précieux partenaires et 
commanditaires donneront un bon coup 
de main, le principal est bien sûr la Société 
des Alcools de Québec, le célèbre Château 
Frontenac à également plongé dans ce 
projet d’envergure, Groupe Voyage Québec, 

le Groupe Resto Plaisir et bien d’autres 
établissements de premier plan.

Les deux instigateurs de l’événement 
mijotent l’enrichissante foire depuis plus d’un 
an. Il s’agit de M. René Lafontaine, un jeune 
retraité anciennement directeur général 
adjoint de la Régie des alcools, des courses 
et des jeux, ainsi qu’actionnaire et vice-
président exécutif des Sélections Mondiales 
des Vins Canada, édition 2007. L’autre étant 
M. Vincent Lafortune, bras droit d’Alain 
Bélanger (3e Meilleur Sommelier du Monde 
à Montréal en 2000), employé du restaurant 
le St-Amour de Québec, mais aussi et surtout 
un de mes anciens étudiants en sommellerie 
de l’école hôtelière de la Capitale dont je suis 
très fi er. Votre rédacteur pour sa part agira à 
titre de porte-parole du salon.

C’est donc un rendez-vous, venez nous 
rencontrer au Centre des Congrès de Québec 
du 13 au 15 mars 2009, pour la première 
édition du Salon International des Vins et 
Spiritueux de Québec. Les autres éditions 
seront présentées tous les printemps des 
années impaires. 

De gauche à droite : Philippe Lapeyrie, 
porte-parole du Salon, Vincent Lafortune 
et René Lafontaine, promoteurs du Salon 
international des vins et spiritueux de 
Québec

LE VIN DE SEMAINE
La Mancha 2007
Canforrales, Campos Reales
Castille-la-Manche, Espagne
Code : 10327373
Prix : 13.65 $

Conseil : Servir à 16 degrés sur des 
brochettes de bœuf safranés ou sur des pâtes 
en sauce tomate gratinées au cheddar Perron.

LE VIN DU WEEK-END
Cabernet sauvignon 2006
Château St-Jean
Californie, États-Unis
Code : 10967397
Prix : 19.75 $

Conseil : Servir à 17 degrés, en prenant soin 
de lui donner un bon trente minutes d’aération 
en carafe. Une côte de cerf saignante ou de 
l’agneau braisé lui ira à ravir.
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Le Comité de concertation des 
organisations policières en sécurité routière 
03 (COPS), qui regroupe les différentes 
organisations policières du district 
de la Capitale–Nationale-Chaudière-
Appalaches, rappelle à la population que la 
modération a bien meilleur goût !

Chaque année, à l’approche du temps
des fêtes, les différentes organisations 
policières du district de la Capitale-
Nationale-Chaudière –Appalaches intensifi ent 
leurs opérations visant à contrer l’alcool 
au volant. Du 1er au 7 décembre prochain, 
plusieurs barrages policiers seront érigés 

sur l’ensemble du territoire de la Capitale-
Nationale-Chaudière-Appalaches afi n d’amener 
les gens à éviter de conduire après avoir 
consommé de l’alcool et d’arrêter les 
conducteurs en infraction. 

L’alcool est encore la cause de 30 % des 
collisions avec décès, 18 % des collisions 
avec blessés graves et 5 % des collisions 
avec blessés légers au Québec. L’alcool au 
volant est devenu inacceptable — 97 % de la 
population désapprouve la conduite avec les 
capacités affaiblies. Alors, prévoyez le coup !

•  Faites appel à Nez-rouge ou à un 
service de raccompagnement 
similaire

• Optez pour un taxi

• Prenez le transport en commun

• Demandez l’hospitalité à vos amis !

Et surtout, oubliez ces idées fausses 
concernant l’élimination de l’alcool dans le 
sang !

• Manger après avoir bu

•  Danser, transpirer ou prendre une 
douche

• Allonger les boissons et les cocktails

• Prendre un bon café

•  Ça fait une heure que je ne bois plus 
(pour éliminer 70 mg d’alcool dans 
votre organisme, vous devez attendre 
en moyenne près de cinq heures !)

Alors, « party » en toute sécurité et 
prévoyez le coup. Le comité COPS vous 
souhaite de joyeuses fêtes !

« PARTY » EN TOUTE SÉCURITÉ !

OPÉRATION CONCERTÉE EN
SÉCURITÉ ROUTIÈRE

Cette année, dorlotez
ceux que vous aimez en leur offrant 
un certificat-cadeau Santé Relaxe.

Forfait dorlotage, forfait parent-enfants,         
forfait amoureux, forfait relaxation,             

forfait coup de coeur, ...

www.santérelaxe.com               418 624-4400

SANTÉ RELAXE...
LE CADEAU QU’ON GARDE POUR SOI !
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Moins d’artisans que l’an passé, mais 
plus de variété. C’est ce qui en somme, 
résumerait le Salon Art et Artisanat 
2008. Joaillerie, peinture, photographie, 
ébénisterie, dessin, design, scrapbooking, 
chocolaterie, il y en avait pour tous les 
goûts et toutes les bourses.

De fi dèles participants étaient au 
rendez-vous, mais de nouveaux visages 
ont également donné un autre souffl e à 
l’exposition. En effet, plusieurs jeunes 
créateurs étaient à l’honneur. 

« CRÉATION FUSHIA », DES BIJOUX 
« GIRLY » À LA FOLIE

Marie-Pier Cliche, 19 ans, en était à 
sa première participation à l’exposition. 
Étudiante au Cégep en communication/
cinéma, elle se découvre une véritable 
passion pour la confection de bijoux il 
y a quelques années. Encouragée par sa 

meilleure amie, elle décide de s’investir 
plus ardemment dans cette voie et affi ne 
tranquillement sa personnalité artistique. 
« Je cherche mes matériaux. Je magasine. 
Je ne suis pas rendue au stade où je fais 
des bijoux avec de la récupération, mais 
il m’arrive d’aller dans les brocantes, de 
défaire de vieux colliers pour en refaire 
d’autres. Après mon DEC, je veux partir 
en joaillerie et ensuite, j’aimerais ouvrir 
un commerce », a-t-elle avancé. Ses 
réalisations n’adhèrent pas à un style en 
particulier et se portent aussi bien avec 
des jeans qu’avec une robe plus habillée. 
Hypoallergéniques et inoxydables, même 
les petites peaux sensibles peuvent y 
trouver leur compte. Boucles d’oreilles, 
bracelets, bagues, colliers, ses réalisations 
se vendent entre 3 $ et 20 $ et la jeune 
femme habite Lac-Beauport. Même sa 
professeure d’anglais a succombé ! « Elle 
m’en a acheté pendant que j’en faisais dans 
son cours ! », a confi é Marie-Ève. Une seule 
condition donc : aimer la couleur ! 

DANS LA PEAU D’UN « KAMÉLÉON »

L’exposition recevait également 
des talents d’ailleurs. Ce fut le cas de 
« Kaméléon », conception et confection de 
vêtements.

Karine Bizier n’a que 22 ans, mais le style 
de ses collections vestimentaires est déjà 
bien affi rmé et la boutique « Le Baron II » à 
Thetford Mines, d’où elle est originaire, lui 
fait déjà confi ance. « J’ai étudié en design 
il y a deux ans à Québec et cette année, je 
compte lancer un site web et vendre dans 
d’autres boutiques », a indiqué la demoiselle. 
Son stand attirait immédiatement l’œil avec 
ses imprimés funky sur fonds noirs, gris 
anthracite, ou rouge. Parmi ses créations, 
on retrouve des jupes stylées, des cotons 
ouatés aux motifs ultras dynamiques, des 
sacoches, des tee-shirts et des sacs de 
commissions. Une mode jeune, soignée 
et engagée. En effet, tous les articles sont 

confectionnés à partir de tissus récupérés. 
Il faut compter 25 $ pour une sacoche et 
60 $ pour un coton ouaté. La jeune femme 
entreprend actuellement des démarches 
pour diffuser ses créations à Québec.

Quant au Père Noël, le vrai… il est venu 
faire sa tournée samedi entre 14 h et 15 h 
et les heureux gagnants du tirage se sont 
vu remettre des bons d’achats au magasin 
Club Jouet.

JEUNES CRÉATEURS À L’HONNEUR

SALON ART ET ARTISANAT
CULTURE ET ART DE VIVRE

Les 21, 22 et 23 novembre derniers avait lieu la 26e édition du Salon Art et Artisanat de Lac-Beauport. Comme chaque année, l’événement regroupe entre 
les murs de l’École Montagnac des artisans d’ici et de partout dans la province. Un mois avant les Fêtes de fi n d’année, le salon représente une belle occasion 
d’y dénicher des cadeaux uniques pour petits et grands. Même le Père Noël est passé faire son tour.

LAËTITIA BOUDAUD

l ae t i t i a@lechodu lac . ca
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En effet, l’Auberge Quatre Temps recevait 
le prix de la très haute distinction dans la 
catégorie Produits du terroir québécois. 
Dans la catégorie Bistro/Pub, Les Frères 
Toc se voyait remettre le Prix du public, 
et ce, avec la plus haute note alors que la 
Microbrasserie Archibald obtenait le prix 
Distinction

Qu’est-ce que de tels prix apportent de 
plus à un restaurant ? « Ça stimule l’équipe, 
c’est gratifi ant, et c’est fort agréable. 
Personnellement ça me motive toujours, ça 
démontre que je ne suis pas juste derrière 
un bureau à pousser du papier », a pour 
sa part avancé Jean-François Lalandec, 
directeur général et chef exécutif à 
l’Auberge Quatre-Temps.

L’Auberge en est à sa troisième distinction 
en un peu plus d’un an. Récemment elle 
remportait le 2e prix lors d’un concours de 
présentation culinaire. « Prix dont on est fi er 
car il y avait de grosses pointures comme 

le Saint-Amour, le Loews, le Hilton… L’an 
passé nous avions reçu les fournisseurs de 
La bonne table du Québec. Là on fait les 
choses en grand, on sort le caviar et le foie 
gras », confi ait M. Lalandec. Ce qui leur a 
souri puisqu’on leur remettait une plaque 
comme quoi L’Auberge était dans le top 3 
des dix derniers établissements visités au 
cours des dernières. « En cuisine on est 
très attentif à la fraîcheur du produit, à 
la qualité de ce qu’il y a dans l’assiette », 
fait remarquer le directeur de l’Auberge 
en ajoutant que l’on peut s’y procurer des 
produits maison, tels le cassoulet, le jarret 
d’agneau, les confi tures, la traditionnelle 
sauce à spaghetti. Apprenez aussi que M. 
Lalandec offre aussi le service de chef à 
domicile.

Outre le Gala de la restauration, 
l’Auberge Quatre Temps est reconnue 
pour son centre de santé, véritable moteur 
de l’endroit d’octobre à mai. «D’ailleurs, 

nous sommes fi ers d’annoncer que dès le 
mois d’avril les esthéticiennes auront la 
formation Yon-Ka niveau 3. La signature 
Yon-Ka est un gage de qualité qui ne laisse 
aucune femme indifférente.

Jean-François Lalandec conclut en disant 
qu’il était bien heureux au gala d’entendre 
les noms des trois nominés de la région. 
« Ça prouve que Lac-Beauport se démarque 
en matière culinaire et que nous nous 
complétons à merveille ». À cet effet, chacun 
a décidé d’offrir aux lecteurs de l’Écho, en 
guise de cadeau de Noël, une succulente 
recette que vous aurez certainement plaisir 
à cuisiner durant la période des Fêtes. 
Délectez-vous chers amis !

JARRET D’AGNEAU BRAISÉ 
LONGUEMENT À L’ÉCORCE 
D’ORANGE ET ROMARIN

Auberge Quatre Temps

Ingrédients :
8 jarrets d’agneau entiers.
2 grosses carottes.
5 branches de céleri.
1 gros oignon.
1 poireau.
2 oranges lavées et tranchées en 4.
Les zestes de 1 orange entière.

2 gousses d’ail écrasées.
3 branches de romarin frais.
300 ml de vin rouge de table.
2 litres de demi-glace (ou fond d’agneau 

Le 4 novembre dernier, la Corporation des Restaurateurs de Québec tenait son 20e Gala de la Restauration de Québec au Théâtre du Capitole. Considéré 
comme l’un des événements les plus importants de la restauration et de l’hôtellerie, le Gala permet aux participants de se voir récompensés pour le travail 
accompli et il leur fournit une importante étude de leur marché respectif. Ce n’est pas sans fi erté que nous apprenions que trois de nos restaurateurs avaient 
été honorés.

L’AUBERGE QUATRE TEMPS, ARCHIBALD ET LES FRÈRES TOC

NOS RESTAURATEURS SOUS
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

Magasinez à notre nouvelle boutique Le Relais !

418 849-1851 | www.ski re la is.com

Équipements de 
ski et de planche à 
neige, accessoires, 
vêtements…

Burton  Head  Rome  Nordica  Elan  Giro  Avalanche  Orage  Dalbello

Débutez l’hiver
avec un équipement 
bien entretenu.
C’est important !

N’hésitez pas à confier
vos équipements à
Richard Boisvert et
son personnel qualifié.
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LES FEUX DE LA RAMPE
pour l’excellence).

-  Tailler les légumes grossièrement en 
cube de 1 à 2 cm.

-  Dans une braisière (large chaudron 
avec couvercle), faire dorer toutes les 
surfaces avec de l’huile végétale ou 
d’olive. Mettre de côté. 

-  Dans le même chaudron, faire revenir 
les légumes.

-  Ajouter l’ail et 1 à 2 pincées de sucre 
(secret important).

-  Ajouter les jarrets et les morceaux 
d’orange et 2 branches de romarin.

-  Déglacer avec le vin rouge et réduire 
de moitié.

-  Ajouter la demi-glace ou fond d’agneau.

-  Amener à un léger bouillonnement sur 
feu moyen.

-  Ensuite réduire le feu et couvrir avec 
le couvercle.

-  Après heure, retirer les jarrets, passer 
le jus de cuisson à la passoire.

-  Remettre dans le chaudron les jarrets, 
les morceaux d’orange, les zestes, 
1 branche de romarin et le jus de 
cuisson. Les légumes seront ajoutés en 
fi n de cuisson. 

-  Remettre sur le feu très doux pour 
au moins 2 heures. Le plat est prêt 

lorsque la viande se détache facilement 
de l’os. À ce moment, rajoutez les 
légumes aromatiques que vous avez 
retirés pour un petit 5 minutes de 
cuisson.

Servir à votre choix avec pâtes, purée, 
pommes de terre, et quelques légumes.

Vous pouvez également vous servir 
des jarrets d’agneau comme viande 
accompagnant un couscous.

Ce plat peut se faire également avec 
jarret de veau, de sanglier, cuisse de 
lapin.

MAGRET DE CANARD
SAUCE FRAMBOISE

(Pour 2 personnes)

Microbrasserie Archibald

Ingrédients :
1 magret de canard de 400gr
100 ml de vinaigre rouge
100 ml de vinaigre de framboise
50 ml de sucre
300 ml de fond brun
100 gr de framboises
12 gr roux

-  Faire réduire le sucre, les vinaigres et 
les framboises

-  Ajouter le fond brun

-  Porter à ébullition

-  Lier avec le roux

Informez-vous sur les deux forfaits 
proposés pour la St-Sylvestre. C’est la 
formation One Way qui assurera la partie 
musicale et ce à compter de 22 h. Sans tout 
révéler, sachez que la terrasse chauffée 
aura de bien belles surprises à dévoiler. 
Prenez note que la Microbrasserie sera 
ouverte le 24 décembre jusqu’à 18 h, 
fermée le 25 et ouverte à nouveau le 26 à 
compter de 11 h 30. Histoire de se reposer 
un peu de la veille, le 1er janvier, les portes 
ouvriront à 17 h. Avis aux lève-tôt, les 
samedis et dimanches, les petits déjeuners 
sont toujours servis à partir de 7 h 30.

SUPRÊME DE SAUMON AU FENOUIL

Les Frères Toc

Ingrédients :
2 suprêmes de saumon 120g
1 beau fenouil
1 tomate
1 basilic frais
Sel
Poivre
Huile d’olive
Noix de beurre

Émincer le fenouil. Couper la tomate 
en dés. Faire suer le fenouil, la tomate 
et le basilic frais dans l’huile d’olive et la 
noix de beurre. Saler et poivrer. Plaquer 
le saumon, y mettre la garniture. Cuire au 
four 5 minutes. Servir.

Prenez note des heures d’ouverture chez 
Les Frères Toc pour la période des Fêtes : 
fermé le 24 décembre, ouverture à 16 h le 
25 décembre. Le 31, fermeture à 22 h et 
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Je recevais récemment l’appel d’une attachée de presse, Nicole Durand, me demandant si j’avais bien reçu le roman 
À l’ombre du manguier. On me vantait bien entendu les mérites d’une nouvelle auteure. Insatiable lectrice, oui, 
j’expliquai toutefois à mon interlocutrice que je n’avais rien d’un critique littéraire. « Vous pourriez faire une excep-
tion cette fois-ci puisque Geneviève Lemay réside sur votre territoire  » m’a-t-on dit. Le dernier John Grisham est mis 
de côté et me voilà plongée dans une aventure qui m’amènera en Guinée.

GENEVIÈVE LEMAY, UNE AUTEURE À DÉCOUVRIR

À L’OMBRE DU MANGUIER
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

À l’ombre du manguier, quel roman ! Je l’ai 
littéralement dévoré. D’abord de l’auteure. 
Originaire d’Alma, Geneviève Lemay, 31 
ans, est anthropologue de formation. Elle 
a travaillé pendant de nombreuses années 
en marketing, notamment en tant que 
conseillère publicitaire dans des stations 
de radio branchées. C’est au cours de ses 
études en anthropologie à l’Université 
de Montréal qu’elle effectue un stage en 
République de Guinée dans le cadre d’un 
programme de développement rural.

PLUS QU’UN VOYAGE LE ROMAN

La trame se déroule dans des villages 
isolés de la Guinée où trois destinées se 
croiseront. L’auteure nous invite à suivre 
trois adolescents qui par leurs épreuves 
et cheminements verront leur culture 
confrontée.

Éjectée la méthode de lecture rapide. 
On savoure chaque mot, chaque ligne, 
chaque page. On vit l’action, on devient 
l’autre. Cet autre à la peau sombre qui là-
bas lutte quotidiennement pour sa vie, cet 
autre qui ne comprend pas la peau claire 
de vouloir se l’enlever. Chocs culturels 
et générationnels, apprivoisement, rejet, 
éblouissement, désolation, histoire 
d’un peuple sont racontés avec une 
écriture simple, un style vif, une plume 
intelligente.

« J’ai toujours été une passionnée de 
l’ailleurs et je le suis toujours même si 
cette expérience en Guinée a failli me 
coûter la vie à plusieurs reprises  », confi e 
Mme Lemay. Une fois notes de travail et 
observations personnelles conciliées dans 
un cahier, Geneviève possède beaucoup 
de temps devant elle. La culture ambiante 
vient de lui inspirer le récit de ces trois 
destinées. On parle donc ici de faits 
vécus ? « C’est vraiment inspiré des gens 
que j’y ai rencontrés, de cette culture et 
ces croyances qui de prime abord nous 
échappent. Mais ce n’est pas une étude 
complète, puisque romancée. […] Pour 
nous Nord-Américains, l’excision est 
incompréhensible, mais expliquée par 
les Guinéennes, ça prend tout son sens. 
L’anthropologie m’a permis de prendre du 
recul pour mieux comprendre  », soutient-
elle. Et il faut en prendre du recul quand 
on s’imprègne d’une nouvelle culture. Là-
bas, l’homme aisé va au village se choisir 
une femme pour la soirée. La jeune fi lle 
de 14 ans ira avec l’accord frileux du père. 
On ne refuse rien à la caste supérieure. 
« J’ai vu cette jeune fi lle tassée au fond de 
la Jeep, terrorisée à l’idée de ce qui allait 
se passer. Visiblement c’était sa première 

fois  », commente l’auteure. C’est dans 
des situations de ce genre, que témoin de 
l’événement, Geneviève était parfois tentée 
de faire valoir son point de vue. Bien mal 
vu de s’interposer dans les traditions bien 
ancrées d’un peuple, quand on est une 
femme de surcroît. On se met en danger 
plus souvent qu’autrement. C’est d’ailleurs 
la raison pour laquelle Geneviève et son 
conjoint ont dû quitter la Guinée sans 
pouvoir saluer tous ces nouveaux amis 
qu’ils s’étaient faits. Les Guinéens sont un 
peuple extraordinaire, avec des coutumes 
différentes, oui, mais souvent avec les 
mêmes préoccupations que nous. Qui n’est 
pas en quête de l’idéal ? 

À L’OMBRE DU MANGUIER
Geneviève Lemay.
Guy Saint-Jean éditeur 215 p.
www.saint-jeanediteur.com
Collection Parfums d’ailleurs.

Geneviève Lemay est spécialisée en 
 anthropologie.
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Qu’est-ce que l’organisateur du Pond 
Hockey et du Hockey Fest a à voir dans 
le show-business direz-vous ? En plus 
d’être organisateur d’événements, Mercure 
Communication est aussi synonyme 
de spectacles. En effet, la boîte fait la 
promotion d’à peu près tout ce qui roule 
à Québec. C’est le véhicule d’une grande 

majorité de spectacles présentés à la Salle 
Albert-Rousseau, à l’Impérial, à l’Anglicane, 
au Capitole. « On présente certainement 
sept spectacles par semaine, un minimum 
de 364 par année », nous informe Daniel 
Blouin. C’est ce qu’on appelle une bonne 
moyenne au bâton ça !

Daniel est toujours étonné d’entendre 
que les gens savent où ils seront dans huit 
mois. Dès que la vente de billets pour un 
spectacle est annoncée, ils s’empressent 
d’acheter la bonne place, le bon soir et ils 
en parlent pendant des mois de cette soirée 
placée à leur agenda. Il faut dire qu’on est 
choyé. « Des mises en vente de spectacle 
on en a quotidiennement », soutient-il.

MEILLEURS VENDEURS

L’humour est défi nitivement bon 
vendeur dans l’industrie du spectacle. « À 
lui seul, Broue pourrait faire le Colisée 

deux fois par année, ce que des artistes 
internationaux n’arrivent même pas à 
faire en une seule fois », fait observer 
Daniel Blouin. « Les gens veulent rire et 
il y a davantage de chance qu’ils passent 
une belle soirée à un show d’humour qu’à 
un spectacle de chansons. À surveiller 
en humour, André Sauvé, véritable coup 
de coeur dont on en entendra beaucoup 
parler. Les incontournables à offrir sont 
aussi les Martin Matte, Louis-José Houde, 
Rachid Badouri, Laurent Paquin… ne 
nommer que ceux-ci

N’allez pas croire que l’industrie de la 
musique fasse piètre fi gure, le marché est 
simplement différent. « On tripe sur une 
chanson, mais pas nécessairement sur 
l’album au complet. C’est peut-être pour 
ça que les plus petits noms tirent moins 
bien leur épingle du jeu. Évidemment le 
problème ne se pose pas avec les Francis 
Cabrel, Céline Dion, James Blunt. Marie-

Mai fait salle comble, Véronique Dicaire 
surprend énormément. Le spectacle de 
Noël de Marie-Hélène Thibert s’est très bien 
vendu, que dire de celui d’Éric Lapointe…
Contrairement à la croyance, ce ne sont 
pas les gros noms américains qui vendent 
le plus. On en entend beaucoup parler, 
car favorisés par de grosses campagnes de 
promotion, mais les artistes francophones 
pourraient tous réunis remplir le Colisée 
plusieurs fois…

Vous ne vous tromperez pas si vous 
décidez d’offrir à Noël les Francis Cabrel, 
Céline Dion, la Compagnie Créole. 
Véronique Dicaire marie merveilleusement 
bien humour et imitations, elle fut d’ailleurs 
une révélation pour René Angélil

Oui, nous vivons une tempête 
économique, mais qu’il est doux le temps 
d’une soirée de l’oublier.

Bon spectacle à tous !

La période des Fêtes est propice à offrir la culture en cadeau. Livres, DVD, CD trouvent des places de choix sous l’arbre de Noël. Depuis quelques années, 
une nouvelle tendance s’est installée, celle d’offrir LA paire de billets pour ce spectacle tant attendu. Pour parler des incontournables, L’Écho a questionné 
Daniel Blouin de Mercure Communication.

À DÉCOUVRIR SOUS LE SAPIN

UN SPECTACLE EN CADEAU
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

CULTURE ET ART DE VIVRE
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La réputation du club de canoë-kayak 
de Lac-Beauport n’est plus à faire. On y 
vient de partout à travers la province et 
même du Canada pour s’y entraîner. C’est 
notamment le cas de Martin Robitaille qui 
pratiquait auparavant au Lac Saint-Joseph 
jusqu’à ce qu’il soit attiré par le club d’élite 
de notre municipalité assuré d’une main 
de maître par les entraîneurs Frédéric 
Jobin et Mathieu Drolet. Les résultats 
de ce changement furent rapidement 
probants. 31 secondes et 387 millièmes. 
C’est le record canadien souffl é par Martin 
Robitaille et son équipe en K4 (quatre 
concurrents dans une embarcation) sur 

une distance de 200 mètres 
au Championnat canadien, 
en août dernier, à Dartmouth 
en Nouvelle-Écosse. Le 
record précédent dans la 
même catégorie était de 31 
secondes et 900 millièmes. 
Quelques millièmes de 
seconde qui font toute une 
différence pour le jeune 

sportif qui n’était encore que dans sa 
première année chez les seniors. Et ses 
acolytes sont loin d’être novices. En 
effet, Martin concourait dans la même 
embarcation avec nul autre que Richard 
Dober et Steven Jorens qui ont d’ailleurs 
participé aux derniers Jeux olympiques à 
Pékin. Lorsque Martin Robitaille apprend 
la nouvelle de sa participation aux côtés 
de ces deux mentors, il est aussi surpris 
qu’heureux. « C’est sûr que j’étais vraiment 
content. C’était une occasion de gagner des 
médailles au Championnat canadien et ça, 
c’est assez rare », a-t-il affi rmé. Ce n’était 
pourtant pas une première puisque Martin 
avait déjà fait une compétition auprès de 
Steven Jorens en 2007. 

UN PIED DANS L’EAU,
L’AUTRE À L’ÉCOLE

Martin Robitaille commence le kayak 
à l’âge de 14 ans pendant des vacances 
en famille au Lac Saint-Joseph. Coup 
de foudre immédiat pour la discipline. 
Il décide donc de pousser plus loin ses 
ardeurs. « Au début, c’était assez diffi cile et 
assez long avant que je performe. Il y avait 
des jeunes qui ont commencé ce sport à 7 
ou 8 ans », a-t-il indiqué. 

Par ailleurs, combiner la pratique 
d’un sport de façon intensive avec les 
études demande également beaucoup de 
motivation et de sérieux. Cette année, 
Martin Robitaille est en première année 
à l’université en génie mécanique et 
pendant la belle saison, l’entraînement sur 
l’eau représente une vingtaine d’heures 
par semaine sans compter les à-côtés. 
« Je m’entraîne entre les cours et puis 
le soir et ça va très bien. J’aime trop ce 
sport pour arrêter et puis j’aimerais aussi 
terminer mon université », a-t-il admis. 

Seul compromis, les camps d’entraînement 
en Floride pendant la saison hivernale, qui 
ne sont pas vraiment compatibles avec un 
cursus universitaire. « J’en ai fait de 2005 à 
2008, mais je n’en ferai pas cette année à 
cause de l’université. Mais je sais que ça ne 
me prend pas longtemps avant de retrouver 
ma forme en kayak », a-t-il souligné. 

LE SPORT FORME LA JEUNESSE

Le jeune homme voue un attachement 
solide à son sport, notamment pour ce qu’il 
lui apprend. « C’est un sport à la fois très 
physique et technique. Et j’aime le côté 
social aussi. En individuel, il faut travailler 
beaucoup au niveau du mental et en équipe, 
il faut apprendre à bouger ensemble, à se 
synchroniser, à établir un plan de course », 
a-t-il expliqué. 

Patience donc… l’hiver ne dure pas 
toujours et dans quelques mois, il y aura à 
nouveau des vagues sur le lac Beauport…

L’hiver est fi nalement là et la saison de canoë-kayak bel et bien terminée. Tous les bateaux dormiront désormais dans le hangar jusqu’à leur prochaine mise 
à l’eau au printemps prochain. Pourtant, les athlètes de cette discipline ne relâchent pas leurs efforts pendant la « période de glaciation ». Bien au contraire. 
Ski, natation, musculation, course sont au programme afi n de maintenir la forme jusqu’aux prochains coups de rames. Et Martin Robitaille, 19 ans, espoir 
du Club de canoë-kayak de Lac-Beauport, compte bien travailler fort dans l’espoir d’être sélectionné pour les Jeux du Canada l’été prochain. Le jeune homme 
est déjà bien parti. En août dernier, lui et son équipe établissaient un record canadien en K4. 

COUPS DE RAMES CONVAINCANTS POUR MARTIN ROBITAILLE

RECORD CANADIEN EN CANOË-KAYAK
LAËTITIA BOUDAUD

l ae t i t i a@lechodu lac . ca

Martin Robitaille en compétition.
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SPORTS

Après avoir fait ses débuts avec 
Charlesbourg, Mélissande a vite été dépisté 
pour participer aux activités régionales 
regroupant les meilleures fi lles de la 
région de Québec. En 2003, elle participa 
à sa première grande compétition, les Jeux 
du Québec. Elle se rappellera longtemps 
des jeux de Thetford Mines. « Nous avons 
perdu en fi nale contre le Lac-St-Louis 
que nous avions battu facilement en 
ronde préliminaire. On s’est fait marquer 
le but 2 minutes avant la fi n du temps 
règlementaire »

Malgré tout, c’est là qu’elle aura attiré 
les regards des entraîneurs des équipes 
du Québec. Elle sera ensuite invitée 
à faire des entraînements avec les 
meilleures joueuses du Québec en vue 
de participer au Championnat canadien 
des Sélections. Elle ne sera sélectionnée 
que deux ans plus tard et prendra part à 
son premier Championnat canadien en 
2006 à Saskatoon. Son équipe terminera 
la compétition au 4e rang, derrière 
la Colombie-Britannique, l’Alberta et 
l’Ontario.

Ses performances lui vaudront 
cependant d’être invité au Centre National 
à Montréal. Elle s’y entraînera encore 
une fois avec les meilleures joueuses de 
la province qui ont une chance de faire 
partie des équipes canadiennes. 

Malheureusement, une blessure à un 
genou (déchirure au croisé intérieur) 
lors d’un entraînement en mai au Centre 
National viendra anéantir des années 
d’efforts et de sacrifi ces. Elle passera 
près d’un an sans jouer. « C’était vraiment 
frustrant, je me suis blessée juste avant 
le début de la saison et j’ai tout raté. Mon 
équipe U-18 du Dynamo a été championne 
canadienne de même que mon équipe 
collégiale AAA FX Garneau »

Dans les faits Mélissande n’a jamais pu 
aider ses équipes à remporter ces titres. 
« Je garde quand même un bon souvenir 
de mon passage au Centre National. Ce 
fut une bonne expérience de s’entraîner 
avec les meilleures » dit-elle sans regret. 
Toutefois, en 2006, à l’âge de 16 ans 
Mélissande a aidé le Dynamo U-18 à 
remporter son premier titre national. Elle 
fut appelée en renfort suite à plusieurs 
blessures subies par plusieurs joueuses. 
« Ce fut une expérience inoubliable, j’ai été 
très chanceuse puisque j’ai joué tous les 
matchs me permettant même de marquer 
quelques buts »

Membre du programme sport-études de 
Cardinal-Roy pendant 3 ans, Mélissande 
Guy a côtoyé Myriam Bouchard, capitaine 
actuelle de l’équipe canadienne U-20 qui 
participe à la Coupe du Monde au Chili. 
« C’est un excellent programme qui nous 
a beaucoup aidés à atteindre le plus haut 
niveau »

Malgré une 4e place au championnat 
canadien collégial, cette année fera partie 
de ses meilleurs souvenirs. « C’était la 
première fois que je gagnais une fi nale 
provinciale et que j’étais sur le terrain ». De 
plus, Mélissande qui a pour idole Zinedine 
Zidane, fut choisie la joueuse du match, 
nommée recrue de l’année au Québec et 
membre de la première équipe d’étoiles de 
la FQSE.

Dans un futur immédiat, elle a pour 
objectif de se tailler une place au sein de 
l’Arsenal de Québec, la nouvelle équipe 
semi-pro qui entreprendra sa première 
saison l’été prochain. Ensuite elle rêve 
de jouer aux États-Unis ou de percer 
l’alignement du Rouge et Or de l’Université 
Laval. Gageons que l’entraîneur de Laval 
ne s’en plaindra pas trop…

Mélissande Guy, 18 ans, a gravi les échelons du soccer régional provincial et national au cours des 10 dernières années. « Je joue au soccer depuis que j’ai 8 
ans et j’ai toujours adoré ça », mentionne-t-elle.

LA PASSION DU SOCCER

MÉLISSSANDE GUY, UNE JOUEUSE D’AVENIR
HELDER DUARTE
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SPORTS

Le club fête ses 10 ans en 2009 ! Si 
de plus en plus de jeunes le fréquentent, 
on peut affi rmer que le CSALRLB a 
maintenant acquis ses lettres de noblesse. 
La popularité de sport s’étend dans nos 
écoles, nos camps d’été. De fait, l’école 
secondaire le Sommet offre le programme 
concentration ski acrobatique (28 jours 
de ski dans l’année scolaire). À Beauport, 
sous la gouverne de l’entraîneur chef de 
l’équipe du Québec de saut, François Jean 
(Chico), la Seigneurie propose quant à elle 
programme sport/étude (tous les après-
midi d’entraînement). L’ami Chico est aussi 
responsable du programme parascolaire 
en trampoline à l’école Montagnac, tous 
les vendredis de 15 h 30 à 17 h 15. Il est 
d’ailleurs dans les projets d’implanter la 

formule dans d’autres écoles. Force est de 
constater que les jeunes aiment ça avoir la 
tête en bas !

TOUT CE QUE VOUS AVEZ 
 TOUJOURS VOULU SAVOIR SANS 

JAMAIS OSER LE DEMANDER

Mais qu’est-ce qui peut bien pousser un 
jeune à se retrouver les pieds en haut et la 
tête en bas encore et encore, à dévaler ces 
pistes tapissées de bosses de chameau ? 
Le défi , la sensation, la performance, le 
goût du dépassement. Le pro de la bosse, 
Philippe Langlois entraîneur-chef du club, 
convie donc les jeunes à la journée portes 
ouvertes, le lundi 22 décembre. On peut 
également s’inscrire au camp de Noël qui 
se tiendra les 22-23 et le 29-30 décembre 
prochain. Encadrement complet et plaisir 
garanti.

NOUVEAU LOGO,
NOUVEAU SITE INTERNET

Pour souligner ses 10 ans, le CSALRLB 
se donne une nouvelle facture visuelle. 
Audacieux ce logo tout à vers l’en ! C’est 
lorsque les skieurs auront la tête en bas 
que l’on pourra lire distinctement ce logo 
qu’ils arborent sur leur manteau. Que dire 
de cet auto-collant conçu pour la voiture ? 
Y’a pas à dire, le club aura toute une 
visibilité avec cette signature originale.

Le site Internet a quant à lui été revampé 
et c’est à cette nouvelle adresse qu’on peut 
le consulter : https://sites.google.com/site/
skiacrobatiquerelais.

Lac-Beauport est renommé depuis longtemps pour ses athlètes. Ils se distinguent en vélo, en canoë-kayak, en ski. Ils sont nombreux les skieurs émérites 
à avoir fait leurs débuts au Mont-Saint-Castin et au Relais, à avoir ouvert la route aux futurs champions. Le ski acrobatique est assurément l’une des dis-
ciplines les plus populaires de la dernière décennie. Le Club de ski acrobatique Le Relais Lac-Beauport (CSALRLB) n’est pas étranger à l’engouement sans 
cesse grandissant. 

CLUB DE SKI ACROBATIQUE LE RELAIS LAC-BEAUPORT

CAMP DE NOËL POUR LES ACCROS
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

Envie d’aborder les bosses comme Étienne 
Lecours ? Profi tez des portes ouvertes.
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Nos trois représentants, Catherine 

Mainguy, présidente, Éric Gingras, vice-

président et Serge Bégin, organisateur 

des cinq derniers Défi s Alpin du Carnaval 

sont revenus gonfl és de fi erté avec ce prix 

accordé particulièrement au Défi  Alpin du 

Carnaval. Les critères de sélection dans 

la catégorie événement de l’année avaient 

de quoi intimider et mettre au défi  les plus 

aguerris, mais la course « made in Lac-

Beauport » les a relevés avec brio.

PETIT TRAIN VA LOIN

Rappelons qu’à l’origine, c’est monsieur 

Robert Bédard alors président du club 

de ski Le Relais qui avait mis en place 

cet événement, idée originale de Sophie 

Melot. Serge Bégin prenait le relais en 

2003 et depuis l’événement ne cesse de 

croître en popularité et en participation. 

De fait, en février 2008, ils étaient plus de 

450 coureurs à participer au Défi  Alpin du 

Carnaval. On venait de partout au Québec 

et même du Nord des Etats-Unis. Plusieurs 

avaient d’ailleurs choisi de joindre l’utile 

à l’agréable en combinant cette course à 

la visite de la ville de Québec en pleine 

effervescence.

Il est de la tradition lors du Défi  Alpin 

du Carnaval de remettre aux coureurs 

un plein sac de petits cadeaux, dons 

des généreux commanditaires. Si vous 

désirez faire partie de la fête et offrir un 

petit quelque chose pour cette neuvième 

édition, vous êtes invité à communiquer 

avec Josée Arsenault, responsable des 

communications au 418-849-4435.

Rien de moins qu’une pluie d’honneur pour les organisateurs du Défi  Alpin du Carnaval ! C’est lors du sommet Telus (14e Gala Ski Québec Alpin) que l’on 
remettait aux trois représentants du club de ski Le Relais, le prix événement de l’année pour s’être distingués en tant qu’organisateurs de course au courant 
de la saison 2007-2008. C’est donc avec beaucoup de fi erté qu’ils revinrent le 29 octobre dernier de leur virée montréalaise. 

ÉVÉNEMENT DE L’ANNÉE

DÉFI ALPIN DU CARNAVAL
CAROLE ROY

caro le@lechodu lac . ca

En bas : Serge Bégin, Sophie Melot, Catherine Mainguy, Stéphanie Dolbec.

En haut : Martin Scherrer, François Deschamps, Josée Arsenault, Serge Tremblay, Mireille 
Boucher, Éric Gingras, Simon La Roche, Mathias Rolland, Richard Croteau et Yves Melot.

Poss. bigénération., 34 ch. du Godendard
P. D. 615 000 $

VUE MONTAGNE
LAC-BEAUPORT

Terrain + 55 000 p.c., 113 Martin Pêcheur
P. D. 228 000$

STONEHAM

VUE LAC

LAC-BEAUPORT

Vue, accès lac, 33 Montée du Golf
P. D. 429 000 $

Stoneham. vue lac, 125 000 p.c. boisé
P. D. 229 000$

TERRAIN

ACCÈS LAC

Toute rénovée, 21 de la Passerelle
P. D. 287 000 $

LAC-BEAUPORT

LAC-BEAUPORT

43 des Tisons  P.D. 239 900$

LAC-BEAUPORT

259 de Fribourg
P. D. 199 000 $

Splendide, bordé rivière, 2 ch. de l’Éperon
Ter. 60 000 p.c , P. D. 349 000$

LAC-BEAUPORT

Rareté, 11 chemin du Rocher
P. D. 169 500$

LAC-BEAUPORT

Toute rénovée, garage double, 547 Talbot
   P.D. 249 000$

STONEHAM

Adossé au golf, 141 des Granites
P. D. 257 000 $

LAC-BEAUPORT

Terrain de 15 000 p.c., 115 Lafrance
P. D. 256 000 $

N-D-DES-LAURENTIDES

TERRAIN

CHARLESBOURG
N-D-L, 2 terrains 55 000 p.c. et 
65 000 p.c., boisé, vue montagne 

VAL-BÉLAIR
Chemin de Bélair, terrain 137 000 p.c., 
offrant ruisseau, bassin d’eau et rivière

Condo indivise, 2018A Maire Mc Inenly
P. D. 269 000 $

SILLERY

Faubourg Le Raphael, 2690 Compostelle
P. D. 549 000 $

NEUFCHÂTEL

VENDU

VENDU

Bord de l’eau, toute rénovée, 41, de l’Anse
P. D. 369 500 $

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

6 logements, 380-390 5e  Rue
P. D. 379 000 $

LIMOILOU

À REVENUS

LAC TOURBILLON

ANDRÉ DROLET
www.andredrolet.com

652-2000

OUI POUR VOTRE PROJET
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www.dtours.net 849-9219info@dtours.net
Permis du Québec

Bon prix...
Bon service...

Garantie de l'OPC...
Prenez rendez-vous !

HEURES D’OUVERTURE : Du lundi au dimanche de 7h30 à 23h00

Venez découvrir notre grande variété
dans les produits de fromagerie, de boulangerie,
de poissonnerie et de fruits coupés et coupes spéciales.

Yvon Gingras
Directeur

N’oubliez pas de réserver votre buffet!

Déjà venu
le temps
des fêtes!

Venez voir nos

idées cadeaux!

 VOTRE

LAC BEAUPORT

Normand Laroche
PHARMACIEN

Heures d’ouverture

Galeries du Lac
Lac Beauport (Québec)  G0A 2C0

LIVRAISON GRATUITE 418 849-2836


